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Avant d’annoncer dan» un journal, 
informe» rou» de sa circulation. Cela 
vous paiera. Nous sommes en mesu­
re de faire voir à nos annonceurs nos 
listes d'abonnés.
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\ Un des plus forts tirages des journaux hebdomadaires de la province de Québec
JOLIETTE JEUDI, LE 27 MARS 1924.
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Au Parlement Fédéral F Les ,icences
ECHEVIN ?l

♦ ---------- ♦
• On dit que M. Joseph Borde- ♦
* tenu se présentera comme éche- j
♦ vin de la ville, en remplacement *
T de M. Lomer Brunelle, démis- j
# sionnaire. Il est fort probable e
♦ qu’il sera élu par acclamation, le ♦
J 28 mars. Si toutefois il y avait J
♦ votation, elle aura lieu le 4 avril. *

••♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦a*

La prochaine
retraite fermée Concert de jeudi dernier|LA RECOLTE $ 

: DE SUCRE»
d’automobiles

♦1 ,ii loi de-. véhicule.-. automobiles :i 
subi cette année un changement l'imi- 
l'irt. M. K. Prévost, percepteur ilu 
revenu. 11 eoiiiineneê à foire l’cnré- 
gistrenient des véliieules, ainsi 
rémission des licences de eomluctenr 
et de cliaulTrtir. l’oitr les véhicules de

l undi soir, les anciens retraitants 
de l'Abord-A-l’Ion Ile se sont réunis A 
ri Intel de Ville dans le but d'organi­
ser la prochaine retraite fermée qui 
aura lien à la Villa St-Martin le 5 
juin prochain (du jeudi au lundi ma­
tin) et qui sera précitée spécialement 

promenade l'enregistrement est cal- pour les citoyens di­
eu lé selon la pesanteur an taux de ^ récit; et comptait un grand nombre 
70 ventins par 100 livres. Quant aux d'anciens retraitants, et a été des 
autres véhicules de commerce, de It- pic. intéressante. I.e plan de la nou- 
vraison, d'autobus, il y a un tarif \ elle organisation promet tie donner 
spécial pour chaque genre, l’ont- les i,.s meilleurs résultats, 
véhicules de promenade, le percep- s'il est des citoyens qui désirent 
tour a toutes les pesanteurs, niais * prendre part à cette retraite fermée 
pour les autres véliieules il faudra j (|v„ citoyens de Joliette, ils sont priés 
lui apporter tut certificat d’une lia-1donner leur nom A MM. les curés 
lance publique.

A 11 n d'éviter l'encombrement et des ,|L. dresser la liste complète des 
ennuis, retard dans la réception des j prochains retraitants, dans la premic- 
certificats et des licences, le percep i ,,„iny.aitic m,ti, et de l'envoyer 
leur conseille aux propriétaires d" aux Révérends l’èrvs Jésuites, 
faire l'enregistrement de leurs vé- Combien peuvent 
Itieiili-s a bonne heure et de ne pas vantages précieux d'une retruite fer- 
nltendre les hvtttix eliemiiis. | niée qui fait tant île bien A l'âme et

| oriente la vie. Que plusieurs se don- 
j lient donc reitdez.-vous A la Villa St- 

I.es automobilistes eommeneeiiL A Martin, le fi juin, et que la retraite 
l.e Chef Auguste de l’Iiglise, S. S. • s’impatienter sur le lent départ de la des citoyens de Juliette soit une des 

l’ie XI vient de s'inscrire lui-même neige. Patience, i;A ne sera pas long 1 plus remarquables, 
membre de l’Association, ain-

♦, ' ----- — ♦
♦ D'après les apparences, la ré- ♦
J coite du sucre sera abondante ♦
^ cette année. On a commencé à + 
j entailler les érables la semaine ♦
* dernière et déjà le sucre et le J "Des concerts comine celui-ci, nous devrions en avoir plus
• sirop d’érable sont offerts en ♦ souvent." C’est la réflexion qu’un auditeur faisait tout haut, au
♦ venlc ,ur *c * sortir du concert de la Symphonie de Joliette à VAcadémie St-
*$***$***************$*+$ Via leur. 11 avait raison, et des auditions connue celle de jeudi soir,

où l'on nous sert de la belle et bonne musique, nous n’en avons

M. G. Graham et la politique du chemin de fer national—La 
conférence impériale. Le concert donné par la Symphonie de Joliette jeudi dernier a 

fait ealle comble.—Brillant succès sous tous rapports.
(llic

Le débat sur l’adresse et sur la motion de non-confiance du 
député Sutherland, s’est terminé la semaine dernière à la Cham­
bre des Communes. Un bon nombre de députés y prirent part, 
cependant la discussion n’a pas eu ce ton acerbe et violent, comme 
lui attribuait d’avance une rumeur sortie de certains cercles poli­
tiques et répandue dans la presse.

L’hon. George Graham, ministre des chemins de fer, fut un 
des sept derniers orateurs qui prirent la parole. Il trouve diffici­
le de satisfaire l’opposition. Aux sessions antérieures, dit-il, l’op­
position critiquait le gouvernement parce que le discours du trô­
ne était trop maigre, aujourd’hui elle le critique parce que le dis­
cours du trône est trop gras; c’est parce que, d’après M. Graham, 
ce discours du trône cette année, a jeté la consternation dans les 
rangs de l’opposition conservatrice. “Dans le pays aussi", inter­
rompt M. Meighcn, et d’assez fréquentes réparties ont eu lieu en­
tre ce dernier et M. Graham.

Le ministre des chemins de fer discuta particulièrement la 
question du chemin de fer national, et prétend que le bureau 
de direction sous la présidence de Sir Henry Thornton, a une 
tâche sans précédent. 11 admet que ce dernier même peut commet­
tre des fautes, en ajoutant que les personnes qui n’en font pas 
sont mortes. Il dénonce ensuite comme les pires ennemis du C. 
N. R., non pas ceux qui le combattent loyalement, mais ceux qui 
sc prétendent ses amis et ne manquent pas l’occasion de lui por­
ter de rudes coups. Et à ce propos, il rappelle les paroles de M. 
Rodolphe Monty qui traitait M. Thornton de "foreigner", dans 

discours en français. M. Meighcn nia que M. Monty ait employé 
ce mot et M. Graham de riposter au bruit des rires de la Cham­
bre: “pourtant mon honorable ami comprend très bien le fran­
çais”.

Juliette. 1 .11

SS. Pie XI et le 
culte perpétuel 

de St-Joseph

Un grand banquet 
a eu lieu dans 

la métropole

pas assez souvent.
Ce concert fut réellement un succès sous tous les rapports. 

Succès sous le rapport de l’assistance—la salle était comble; suc­
cès sous le rapport du programme, il était digne des meilleurs or­
chestres symphoniques ; succès enfin sous le rapport de l’exécution, 
elle a été très soignée et très réussie.

M. Emile Prévost et ses quarante instrumentistes méritent 
toutes nos félicitations, et j’ajouterai même tout notre encoura­
gement. En effet, si nous songeons à l’énergie et à l’activité qu'il 
a fallu déployer pour grouper cet orchestre, si nous pensons en­
suite à la somme énorme de travail qu’a nécessité la préparation 
d'un programme rempli d’oeuvres aussi difficiles que l’Arlésiennc, 
de Bizet, nous sommes réellement émerveillés du résultat obtenu.

Il faut aussi tenir compte du fait que la moitié au moins des 
instrumentistes que nous avons entendus jouaient dans un orches­
tre pour la première année, ce qui veut dire qu’ils étaient portés à 
manquer d’i nsc.mblc et à rompre l’équilibre qui doit exister dans 
tout orchestre bien organisé. Et pourtant, tous ces instrumen­
tistes ont exécuté le tout avec un tel ensemble, une telle préci­
sion et un tel souci des nuances, qu’on aurait cru que c’était un 
seul et unique instrument que dirigeait M. Prévost. Nous n’entre- 
rons pas dans le détail des diverses pièces qui ont été exécutées. 
Nous nous contenterons de dire que l’Arlésienne, de Bizet, était 
la pièce de résistance et qu’elle a été remarquablement bien exé­
cutée.

i

i île la Cathédrale nu de St-Pierre, a

Nous sommes heureux de porter à 
la connaissance de nos lecteurs l'in­
signe faveur qui vient d’être faite à 
la pieuse Association du Culte Perpé­
tuel île Saint-Joseph, canoniquement 
érigée A la Maison Saint-Joseph d'Ot- 
terhurne, Manitoba, dirigée par les ; 
Clercs de Saint-Viatenr de la Provin- ; 
ce de Montréal.

Le hnnqiu-t offert aux limiorablvs 
Rodolphe Monty et André Eimlviix. 
par les conservateurs de la province 
et piirlieiili-renient du district «le 
Montréal, à l’hôtel Windsor, same­
di soir, le mars, a obtenu un suc­
cès immense. Environ deux mille con­
vives parmi lesquels on remarquait 
un grand nombre de dames y ont pris 
part. A la table d'honneur liguvident 
le Président d'honneur: le très hono­
rable Arthur Meighcn; président ac­
tif: Arthur l.alondc, avocat; à sa
gauche l'Iion. André l'auteux, l'IIon. 
John I). Martin, ministre de l'agri­
culture de l'Ontario; le sénateur 1*. 
E. ltlomlin; lion. S. K. Tolinic, or­
ganisateur «lu parti conservateur; 
IIon. E. Bristol; le sénateur J. A. 
McDonald, A. J. Douce!, député de 
Kent, N. B.,; J. I,. Stunsclt. M. P., 
Col. James Arthurs, M. 1*., C. E. 
(•nuit, M. P. V.. E. W. Saver, M.P.P., 
Arthur Plante. M.P.V., J. A. Lamar­
re, président du club Cnrlier-Macdo- 
iinlil, Alfred Duraidcuu, M.P.P., Isaac 
Lande, président de l'I lelirew Con­
servative Association; Ilorald liar- 
nmii, représentant de la Western On­
tario Conservaiivr Association, Léon 
T répanier, échcvin, Armand Laver- 
gne, de Québec, L. A. Cousineau, 
maire de Hull, Charles de L. Ml- 
gnauit, président de l’Association 
Conservatrice «les Cantons (le l’Est, 
J. Il A. Lavoie; à la droite du pré­
sident, le Très Honorable Arthur 
Meighcn, l'Iion. Rodolphe Monty, C. 
P. C. H., lion. G. Hmvard Kergusson, 
premier ministre d’Ontario, l’Iion. C. 
C. Bidlnnlyne, l'Iion. J. B. M. Bax­
ter, l’Iion. !.. 1’. Normand, l’Iion. L. 
de G. Bclley. l'Iion. IL Herbert Sie- 
vens, le sénateur Smealon While, le 
sénateur D. O. L’Espérance, W A. 
Buys, whip conservateur. M. I’. W. 
G. McQucrric, M. I’, W. A. Black, 
député d’Halifax, le brigadier-géné­
ral C. A. Smart, M. V. P., E. W. SU - 
wart, président de l'Association libé­
rale conservatrice, se-.'t.i.in anglaise.

“Deux citoyens de Montréal, en­
fants de la bonne vieille province de 
Québec, par leur éne"g:c, leur mâle 
caractère, leur lova clé, leur ti avail 
de chaque instant, ont amené le par 
li conservateur à leur rendre ce beau 
V'moigiingc d’adndratinn et de sym­
pathie". C’est, en ces termes quo ;n- 
incdi soi -, le Très Hoiov. de Arthur 
Meighcn, chef de l’opposition au par­
lement fédéral, submit les honorables 
IL Mouly et A. Fniiceux, hôtes d’hon­
neur «lu grand banquet.

Berliner, Vnllcyfleld, Sainte Aga­
the, Joliette, Terrebonne, Contre­
coeur, Driuumondvillr, Saint-Laurent, 

—Bienvenue sYxclniiin-l-ii ! depuis Bcmilinrnois, Vaudrcuil, Sl-Héini, St- 
longtemps vous étiez attendu. Venez Hyacinthe, St-Jérûmc, Sainte Thérc- 
tout de suite coiiuuencer la besogne se" .Enrnliam, St-Bcnoit, Victoria' il- 
qui vous est. taillée. le, Kigaud, en un mot, toutes les ivii-

l.c cinquième personnage, quoique nicipalités du district de Montréal, é- 
jcimc et fort, il a le corps voûté et talent largement représentées, 
des rides au front. Mais son regard Fuit à noter, les honorables IL 
est superbe et son mâle visage res- Ferguson, J.B.M. Baxter, dirent quel- 
pirc l’énergie. ques mots en français. l’Iion. Arthur

Le président interroge: Meighcn fit, lui, tout son discours
—Je suis, dit-il, la tête qui ''crise en notre langue et il s’en lira avec 

et le liras qui agit. Je suis la charrue honneur.
du paysan et l’outil «le l’ouvrier; je Le premier ministre d’Ontario an 
suis la plume du poète, le crayon de cours de scs remarques annonça au 
l’artiste, la parole magique «le l’ora- (-lief de l’opposition que la province 
tear. Je suis lr„ découverte «lu savant ,l'Ontario voterait en bloc pour les 
qui bouleverse le monde, immortal!- conservateurs aux prochaines élee- 
se une date et glorifie l’humanité. En- lions générales. Parlant plus loin de 
fin. grossière ou polie, infime ou en- l’unité nationale et de la bonne en 
|essaie, je suis la pierre que chaque tente qui doit exister entre les pro­
main apporte A l’oeuvre de tous! j vinccs, il déclara que ‘ tant qu’il se- 

Au milieu des déclamations vaincs. I rail dans la politique, il verrait â 
des appétits insatiables et des convoi- j vingaiiscr ces deux piincipcs et A a- 
tises criminelles, je suis le travail é- j plaidr les différends qui ont pu exis­
te rnel et fécond, et je te présente, o. },.r dans le passé " 
président mes deux filles: La Riches­
se et la Moralité.

—Passe A ma droite. Travail, et 
redouble d’efforts. Honneur à loi !

à l’allu-

bénélivier des a-

à
comme
si qu'avait daigné le faire Son Véné­
ré Prédécesseur, Benoit XV, en 1!M!>, 
à lu demande même de S. G. Mgr 
Forbes, évêque de Joliette qui eut la 
gloire d’inscrire le premier pape qui 
devenait membre de l’Association.
" S. S. Vie XI est donc le second pa­
pe à donner ce liant témoignage «le 
piété et d’honneur au Bon Saint-Jo­
seph ; tous les associés du Culte Per­
pétuel se sentiront fiers de marcher 

tel chef et redoubleront de 
ferveur A bien remplir leurs obliga­
tions et à susciter de nouvelles adhé­
sions nu Culte Perpétuel qui compte 
sur ses réglistres- plus (1e 35000 fa­
milles et communautés religieuses, fi­
dèles, grâce au rappel annuel de la 
direction de l’Oeuvre, nu jour qui 
leur est assigné, aux pieuses prati­
ques du Culte.

La lettre ci-dessous permet «le ju­
ger de la joie qu'a causée à l’âme 
du T. IL Supérieur général et chez 

religieux une telle et si haute re­
commandation de l’Oeuvre elle-iuê-

EN AVANT TOUJOURS.
1

Pour la semaine prochaineun

DEUX AUBAINES POUR LES 4000 LECTEURS DE 
L’ETOILE DU NORDM. Graham, demande que l’on accorde à sir Henry Thorn­

ton la même latitude, la même chance particulière, étant donné 
la grande difficulté de réévaluer le capital du réseau national, 

il faudrait, pour y arriver, retirer les garanties accordées, ce 
qui serait difficile. De plus, lTntcrcolonial, le chemin de fer de 
Pile du Prince-Edouard et celui de la baie d’Hudson n ont pas de 
capital, ayant été construits par le gouvernement.

M. Graham reproche au chef de l’opposition conservatrice 
d'avoir créé une fausse impression dans le public, en affirmant 

le chemin de fer national fut soutenu à même le trésor pu-

sous un En ou In: des morceaux d’orchestre, le programme comportait 
aussi des morceaux de chant, des déclamations et un morceau de 
violon. M. Lucien Dugas et Mlle Laurcltc Gravel, dans des mor­
ceaux de chant, Mme René Maurice, dans une déclamation, ont 
été comme toujours très intéressants. Mlle Cécile Assclin, élève 
du professeur O. Assclin, a excellé dans un morceau de violon. 
Celle jeune artiste de talent a été beaucoup applaudie et M. Roger 
Cliaput lui présenta un splendide bouquet de fleurs. Enfin, nous 
avons eu le plaisir d'entendre un magnifique quatuor vocal, l’An­
gel us de la Mer, chanté par Mme Robert Tcllicr et MM. J. Paul 
Courteau, Lucien Dugas et Gaston Masse, accompagné par l’or­
chestre.

l/l'/l’OILE DU NORD publiera la semaine prochaine 
le bilan COMPLET de la cité de Joliette tel qu'approuvé 
par le conseil de la cité mardi de celle semaine. Ce 
bilan intéresse à un très liant degré tous les citoyens de 
Juliette et également ceux des paroisses environnantes.

car
à

—EN PLUS—
Une page complète, sur le joli village de Raw don. au 

sujet îles grandes fêtes qui se dérouleront à cet endroit le 
S mai prochain, à l'occasion des Noces Pastorales du R vil 
M. J. M. Landry, curé. Celte page contiendra plusieurs 
annonces des principales maisons d’affaires de Rawdon.

1
que
blic, en 1920-21 et 1921-22. Durant ces deux années, comme au­
jourd'hui, le gouvernement vendait des obligations pour combler 
le déficit du réseau, et en a ainsi vendues pour $111,000,000. Le 
ministre des chemins de fer prétend que c’est la meilleure politi­
que à suivre.

Le ministre du chemin de fer riposte ensuite à un député 
de la gauche qui a accusé le premier ministre M. King d’être 
resté silencieux à lu conférence impériale, lorsque d’autres repré­
sentants de dominions ont fait adopter la préférence sur les 
îivits. M. Graham taxe d’ignorance ce député qui ne sait pas 
rc <jue c’est Thon. M. King qui fit placer îles provinces sur la liste 
préférentielle, et qu’entr’autres choses, il défendit et fit reconnaî­
tre le principe que les dominions doivent avoir le droit de déci­
der eux-mêmes les questions et problèmes qui les intéressent di­
rectement. M. Graham déclare que le premier ministre a été l’un 
des esprits les plus actifs à celle conférence, que son travail ob­
tint la préférence sur les fruits frais et sur le tabac.

Après M. Graham, M. J. L. Brown, député progressiste de 
Lisgar, demande que l’on maintienne l'impôt sur le revenu, mais 
en changeant les dispositions de la loi quant aux méthodes de 
perception. Suivant lui, les dividendes devraient être plus impo­
sés que les salaires.

M. H. A. Fortier, député de Labelle, parlant en f ran Jais, 
traita du rapatriement des Canadiens-français des Etats-Unis, 
du but vers lequel devraient tendre tous nos efforts. La moitié 
des crédits accordés à l’immigration, dit-il, devraient aller à cet­
te oeuvre de rapatriement, alors que le régime libéral, est en 
train d'équilibrer notre budget. M. Fortier défend la politique 
tarifaire du gouvernement libéral qui a toujours été, dit-il, d’a­
baisser le tarif, tout en le maintenant à un degré suffisant, pour 

tirer des profits. M. John Evans, député progressiste de Sas­
katoon, trouve que le cultivateur a la plus grande part du far­
deau des impôts, sans pouvoir s’en décharger sur une autre clas­
se. Après de brefs discours des députés Ladner, de Vancouver, 
W. Black, de Halifax et Maclean, de York, le vote fut pris sur 
l’amendement Sutherland qui fut rejeté, et l'adresse votée, sur 
même division, tous les progressistes se rangeant du côté du gou­
vernement. On prête cependant à M. Meighcn et à scs partisans, 
l’intention de diriger une attaque plus violente contre le gouver­
nement, lors du débat sur le budget.

SOS

me ! Nous devons une mention spéciale à Mlles Thérèse Alaric, 
Alma Assclin el Anita Gravel qui ont accompagné au piano et se 
sont acquittées de leur tâche d'une manière tout-à-fait artistique.

Bref, ce fut un beau programme, un beau concert et une a- 
gréable soirée. Nos félicitations à M. Prévost, aux membres de la 
Symphonie et à tous ceux qui avaient prêté leur concours pour 
ce concert.

Juliette peut maintenant se glorifier de posséder un orcheSÿ > 
Ire symphonique. Souhaitons qu’il progresse de plus en plus, et 
qu’il soit en état de nous donner ciicore d’agréables auditions.

UN AUDITEUR.

Puisse cette adhésion pontificale 
être imitée du peuple chrétien et sui­
vie de milliers d’autres adhésions! 
Collège Canadien,

Home.

Il n'v a nul doute que les citoyens de Joliette, des pa­
roisses avoisinantes el des citoyens de Hawdon se procure­
ront un exemplaire de notre journal qui sera édité à tirage 
plus considérable.I.c 2+ février 102t. 

Rév. Frère G il renu, c. s. v„ 
Ottcrburnc, Man.

Rien cher confrère,
I,c précieux, le très précieux billet 

ci-joint, vous dira que j’ai vu Su 
Sainteté le Pape Pic XI.

Après avoir traité quelques affai­
res qui ont trait A l’Institut en géné­
ral, et quelques points particuliers, 
j’ai fait connaître an Saint Père 
l’Association du Culte Perpétuel de 
Saint-Joseph. Lorsque je lui dis qu'el­
le avait été fondée A Milan en 1854, 
Sa Sainteté m’a fait répéter la me­
me assertion. Elle a manifesté son é- 
tonnement et son admiration en ap­
prenant que la branche fondée A Ot­
tcrburnc depuis cinq ans ans avait 
pris un tel développement. J’ai saisi 
l’occasion pour mettre sous les yeux 
du Saint Père le fac-similé du feuil­
let signé par Benoit XV, et de le 
prier respectueusement de faire par­
tie de l’Association.
1ERE accepta avec bienveillance et 
daigna signer le billet ci-joint. (1) 
Réception très bienveillante, très oon-
s'olimtc, très encourageante........

Bien vôtre en N.-S.
(signé) F. M. Roberge, c.s.v.

IiiiiiiiimiiimiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiH ....... IIIIIIIIÜT Mil!enco •I

U MEDIATRICE...
I.e sommeil venait A peine de c!o-1

re mes paupières lorsque poussés par I chère Justice. Ab! je vous préviens 
le rêve, ma pensée alla choir dans il- que nous aurons beaucoup A faire ! 
ne immense salle—lieu de rende/.-i La quatrième personne était un 
vous d’assemblées délibérantes. | homme qui, dans une mise élégante.

C’était dans un des plus beaux : accuse un soin minutieux de su per- 
pays du momie et qui avait eu sonne et démontre des dispositions 
beaucoup <lc gouvernements, un pays | méthodiques dans le classement des 
privilégié ayant, depuis des siècles, ! choses.
été baptisé du nom glorieux (le dm- —Votre nom? demande le prési-

: dent.

—Veuillez, passer A ma droite, ma La richesse du 
Dominion 

en minéraux

Les jardiniers 
doivent avoir

un permis
“Le Canada possède un lit de roc 

prc-Camhricn plus étendu qu’aucun 
autre sur les quatre continents et qui 
promet d’etre la plus importante ré­
serve de minéraux de la terre. Jus­
qu'Ici on n'en a exploité qu'une fai­
ble partie, mais ce qui a été décou­
vert semble prouver qu’on commen­
ce A peine de développer les richesses 
minérales du Canada” dit M. C. 
l’ricc-Greon, commissaire de la colo­
nisation, immigration et ressources 
naturelles du Chemin de Fer natio­
nal du Canada, parlant du poste rn- 
diotéléphoniquc C. F. C. F. Montréal.

Le discours de M. l’rice Green 
traitait du “Cumula producteur de 
richesse minérale". C’était le premier 
d'une série sur les ressources natu­
relles du Dominion.

M. l’rice Green rappela que le Ca­
nada est le plus grand producteur 
du monde de nicklc, amiante et 
cobalt; le plus grand producteur île 
cuivre, de zinc, d’arsenic, de gypse, 
de feldspath et de silicate de magné­
sie de l’Empirc-Britnnnique et le se­
cond producteur de plomb, de gra­
phite et de mica. De plus les réser­
ves minérales du Canada sont plus 
riches que toutes celles de l’Empire.

On aura une idée des ressources 
minérales du Canada, dit M. l’rice 
Green si nous considérons que la pro­
duction minérale qui était de 10 mil­
lions en 1886 s’éleva A 200 millions 
eu 1023. Un autre exemple du déve­
loppement de nos ressources est le 
développement de la région comprise 
entre les lacs Téiniscatninguc et A- 
bitihi et la rivière Métagami. Autre­
fois ce pays était considéré comme 
sauvage, aujourd’hui il fait vivre une 
population de 50,000 habitants et la 
région est desservie par le Chemin de 
fer national du Canada.

Revenant aux richesses minérales, 
l’orateur dit qu’en 35 ans, la produc­
tion n augmenté de $2.23 par tête A 
$26.40. A l’heure actuelle des compa­
gnies privées font des recherches 
dans le nord de Québec et du Mani­
toba .dans la Saskatchewan et la Co­
lombie Britannique afin de localiser 
d’autres richesses.

M. Price G reçu termina en disant 
que toutes les provinces renfermaient 
des richesses minérales et que le ser­
vice de colonisation, immigration et 
ressources naturelles du Chemin de 
fer national du Cnmuln serait heureux 
de renseigner quiconque s’intéresse­
rait A l'exploitation de ces richesses 
donnantes.

Les catalogues de si menées et de 
bulbes sont maintenant distribués; et 
les .jardiniers se prépaient A Ig cul­
ture de leurs jardins et de leurs ter­
rains et dressent une liste des plants 
qu'ils se proposent d'acheter. Nous 
croyons utile de leur rappeler les rè­
glements actuellement en vigueur et 
qui prescrivent que tous ceux qui 
font venir des plantes u’un pays 
quelconque doivent se procure: un 
permis qui doit être présenté nu dou­
anier du port par lequel passe l’ex­
pédition. Sans ces formalizes, ils 
s’exposeraient A un long délai dans 
les expéditions de plantes venant des 
Etats-Unis et d’autres nays. Il faut 
des permis pour l’Importation d'ar­
bres, d’arbustes, de tiges, de pousses, 
de plantes de serre, de racines, de 
fleurs vivaces, de cormes, de bulbes, 
etc. On peut se procurer le texte des 
règlements et tous les renseignements 
nécessaires A ce sujet en écrivant au 
secrétaire de la Commission consulta­
tive des insectes et des fléaux des­
tructeurs, Ministère fédéral de l’A­
griculture. Ottawa.

(Publié par le Directeur de la Pu­
blicité, Ministère fédéral de l’Agri­
culture, Ottawa, 21 mars 1924)

tenu fort <le l'Eglise.
Scs ministres se succédaient avec 

une telle vitesse que c'est à peine si 
on avait le temps de les enterrer. On 
nu pouvait faire un pas sans marcher 
sur un ancien portefeuille, car pres­
que tout le monde avait été ministre 
comme tout le monde a été jeune.

Sur ces entrefaites, eoinmeneèrenl 
à entrer les représentants du peuple 
qui tous pi lient leur siège respectif 
cil sc tenant cois. Quand la séance 
fut nu complet, le président se leva 
et s'exprima ainsi :

—Eminents républicains, dit-il i- 
vnnt l'ouverture du détint parle 
taire qui vu peut-être dégénérer en 
acrimonie, lnisscz-inoi vous dire qui 
j'ai entendu parler de certaines per­
sonnages exceptionnellement distin­
gués, chacun dans si sphère d'acti­
vité. nous niions les convoquer, en 
séance solennelle, pour leur confier 
les destinées de la nation.

—Je me nomme l'Ordre.

NOTRE BON

M
Cil

O) l.c Centre de l’Oeuvre nura 
donc l'honneur de posséder après ee- 

. lui de Benoit XV, le billet de Vie 
XI signé île sa propre main.

(Communiqué) icen-

La question de
la teintureW

Le Canada et 
d’autrefois les capitalistes

Chansons Où il e»t prouvé que c’eit faire preu­
ve d’économie en faisant teindre 
et nettoyer les vêtements usagés.

Le premier qui se présenta élu il 
une femme âgée, aux traits rieliés, à 
mine rébarbative, frêle, informe, aux 

La teinturerie est maintenant en- yeux de basilic, revêche et vimlienti- 
trés dans la perfection. C’est l’art vc, pétrie d’égoisme et d’avidité, il as- 
d'Iinprégncr les couleurs dans les tis- ' tuev et d'effronterie, qui donna 1 ne- 
sus de coton, de soie, de laine et au-1 eolndc générale en infusant dans les 
très matériaux. Très souvent, si le, esprits ses idées dualistes. En l’oh- 
tlssu est d'origine animale, comme servant, d'un oeil ébahi, ma pensée 
c’est le cas pour la laine et la soie, au risque de compromettre son invi- 
II suffit généralement d’une simple sibilité allait demander son nom lors- 
inmicrslon dans un bain scientifique- que tous les politiciens s’écrièrent a 
ment préparé, contenant la couleur la fois: 
dans de justes proportions: mais,
lorsqu'il s'agit de tissus dont l'origine 
est végétale comme le coton, la toi­
le, la jute, il est absolument néces­
saire d’v ajouter un mordant, géné­
ralement un agent chimique, le plus 
souvent un secret de composition qui,

- —* -
Un fait important, dans l’action I sons son gant de velours, on devine

“Le Pacifique Canadien prévoit 
pour l'année cournntd le placement 
en Canada d’une somme considérable 
de capitaux étrangers,” déclarait ers 
jours-ci M. E. N. Todd, gérant du 
trafic du Fret pour cette compagnie, 
à quelqu’un qui l’interrogeait sur 
cette importante question.

“Notre compagnie depuis quel­
que temps, a eu la main des plus heu­
reuses en réussissant A convaincre 
nombre de capitalistes étrangers A 
établir des industries sur le parcours 
de son réseau, continua M. Todd, et 
je puis ajouter qu’une foule de de­
mandes de renseignements ne cessent 
de nous être adressées par des ma­
nufacturiers étrangers qui désirent 
venir ouvrir des succursales en Ca­
nada afin d'en exploiter les ressources 
naturelles. A l’heure actuelle notre 
département Industriel est en pour­
parlers avec plusieurs fabricants de 
machines, lainages, pulpe et papiers, 
etc., qui considèrent sérieusement la 
perspective de s'établir en Canada.

Nous accusons réception avec re­
connaissance d'un recueil de chansons 
d'autrefois.

Les chansons que contient ce re­
cueil sont tirées d’une série d’annon- 

ln National Brc-

Echos du concert 
de jeudi dernierPuis vient un personnage, 

re modeste, se présentant sans bruit, 
s’exprimant sans phrase. I.a bonté est 
écrite sur son visage.

—Quant A moi, dit-il, mon plaisir 
c'est de m’effacer. Le sacrifice 
plaît et je n’ai qu’un ennemi: l'é- 
gnisinc triomphant, l'égoïsme fièvre, 
impitoyable et sacrilège qui n'a ja­
mais assez d’or dans sa poche, île 
beurre dans son assiette cl qui met­
trait, volontiers, la Patrie dans son 
porte-monnaie 
ri sait. Mes intérêts ne me touchent 
guère et je ne connais d'autre bon­
heur que celui de la République, o 
président !

330 billions de
pieds-mesurepréparées pour

werics Limited par la General News 
and Advertising Agency, de Montré-

ccs
Joliette n ncelainé sa Symphonie. 

500 personnes assistaient A son con­
cert de jeudi dernier. C’est le plus 
beau témoignage de considération et 
(l'appréciation rendu A un directeur 
et A ses musiciens dans notre ville.

—0 ~ ~

me
al. On estime que les forêts de Qué­

bec couvrent une étendue de 130,000- 
000 d’Acrcs et qu’elles contiennent 
330 billions de pieds mesure de plan­
che de bols. C’est IA une inapprécia­
ble richesse dont la conservation s’im­
pose dans l’intérêt de tous.

Les essences qui contribuent à fai­
re cette richesse sont principalement 
le pin et lépincttc. Le pin longtemps 
a été par excellence l’arbre recher­
ché par l’industrie et le commerce. 
LA où il existe encore en grande 
quantité, il forme des peuplements 
composés de très hautes tiges, pareil­
les A des colonnes de tempe, asses u- 
niforinément distribuées sur un par­
quet couvert d’aiguilles jaunes.

Cette essence est supposée former 
un volume total de 50 billions p.m.p.

Toutes ces chansons ont été publi­
ées dans notre journal l'année der­
nière et l’on sc rappelle tout l’inté­
rêt qu’elles ont suscité.

Ce recueil contient les chansons 
suivantes: “En Roulant ma Boule", 
“Malbrough s’eu va-t-cn Guerre", 
“Gai Lon La", “C'est la belle Fran­
çoise”, “Isnbeau s’y promène", "Au 
Clair de la Lune”, “Filez ù mon Na­
vire”, “Cadet Roussette”, “A la Clai­
re Fontaine", “Marianne s’en vu-t-au 
Moulin”, “Sur le pont d’Avignon", 
“Alouette", “La Bergère”, “Le Roi 
Dagobert", “O Canada, mon Pays, 
mes Amours”.

—Politique salut ! Bénie soit I I di­
vergence d'opinions que tu nous in­
culques.

l.e deuxième qui nppnrut était en­
core une femme, cette fois imposan­
te, nu regard impérieux qui sem­
blait dire: “Je veux". Ses doigts os-

Cc fut un concert esthétique, et 
les musiciens doivent être heureux 
du succès qu'ils ont obtenu par leur 
travail.

si le hasard le fnvn-
1

—fi­
lls furent bien secondés dans leur 

programme par les chanteurs, dans 
leurs soils de chant et du quatuor.

—0—

une main de fer.
- -Qui êtes-vous? demanda le pré­

sident.
—Je suis la base des gouverne­

ments et la sécurité des nations. C’est 
moi qui rassure les bons et fais trem­
bler les méchants.

—Fort bien. J'ai certes entendu 
parler de vous. N'avcz-vons pas déjà 
servi?

—Presque tous les gouvernements.
—Et vous les avez sauvés?
—Quelquefois.

de teindre, c'est de savoir qu’elle est 
la nuance la plus apte à donner le 
meilleur résultat. C’est là que l’on 
reconnaît le talent et l'expérience du 
teinturier. Certains travaux exigent 
de véritables experts.

—Est-ce que tu as déjà servi? de­
mande le président étonné. J’ai très 
peu entendu parler de toi et je ne 
me souviens pas de t’avoir rencontré 
Comme t’appelles-tu?

—Le Désintéressement.
—Passe bien vite A ma droite, mon 

cher Désintéressement, qu’en vérité, 
je croyais mort. Je serai heureux de 
t’occuper, et ce n’est point, je te l'as­
sure, l’emploi qui manque.

Arrive un nouveau personnage, au
A la

Mlle Cécile Assclin, violoniste de 
la Symphonie, a émerveillé ses au­
diteurs dans l’exécution de sa pièce 
respective. C’est une musicienne de 
talent.

Elle reçut de ses admirateurs un 
magnifique bouquet.

—fi­
lât Madame René Maurice, nous a 

bien intéressé avec ses déclamations 
si bien rendues avec Ame.

—fi-

Di re qu'un peu de teinture peut 
faire économiser—vous faire“Durant l’année 1923, plusieurs V(IUS 

manufacturiers de soieries d'Anglc- épargner souvent le prix d'une ro- 
terre et des Etats-Unis, fondèrent des d'un complet, d’un vêtement
établissements en Canada, induits quelconque, ce n’est pas exagérer car 
par les avantages qu'offre notre pays |(, teinturier expert est précisément 
nu point de vue de la main d oeuvre jc SCu| qui peut vous garantir ce que 
et de l'énergie électrique, ainsi que nous venons d énoncer. Teindre un 
par les facilités qui leur sont accor-1 complet ou une toilette comme cela 
dées pour le commerce d’exportation doit être fait n’est pas du ressort de 
dans toutes les parties de l'Empire tout le monde, car ce n'est pas tou- 
Britannique. jours chose facile, et le premier ve­

nu n'est pas recommandable. CA ne 
paye pas de confier au petit bonheur 
A n'importe qui, le soin de redonner 
de la vie A un vêtement. On risque 
d’e le faire gAchcr complètement.

Feu M. Jos. Bonin
*

Ce matin, 27 mars, est décédé A In 
résidence de son père, No. 17 rue Ri­
chard, M. Joseph Bonin, employé A 
la manufacture de papier McArthur, 
après une maladie de deux jours seu­
lement, à l’Age de 22 ans, deux mois 
et quinze jours.

I,cs funérailles auront lieu A la 
cathédrale samedi, le 29 mars, A 10- 
30 heures, après l’arrivée des trains.

Les parents et les amis sont priés 
d’y assister.

Nous présentons nos vives sympa­
thies A la famille.

regard inspiré, un flambeau s’augmente chaque année. D’après le 
dernier rapport du bibliothécaire, il 
est actuellement de 181,571.

main:A l’Autorité succède un personna­
ge en longue robe noire droit com­
me un fil A plomb et raide comme 
lin poteau., c’est encore une femme.

—Votre nom? demande le prési­
dent.

—Ma devise, dit-il, est: “En n-
vant”! Mon domaine est l’avenir et 
mon nom le Progrès. On peut me 
chasser, niais jc reviens: on peut

, , „ , , m’arrêter, mais un jour, je reprends
Je ni appelle la Justice. nia course radieuse A travers le ninn-

. ' ;V souhait. Etes-vous la lionne, rnlltimc A des feux inconnus
la vraie Justice, celle qui n a qu un flnmbcnu que des misérables, amis 
pouls et qu une mesure?. . des ténèbres, avaient éteint.

Mais certainement. Serais-jc nia droite! A ma droite ! répè-
sans cela, la Justice.- . te le président, en saluant un per-

î A'nS.': vo,Vs n,i consentirez .la- sonnage, A l'allure vaillante et rési- 
m.iis A être 1 aveugle instrument de gn,-.Ci q„j s’avance, une cicatrice nu 
cette intrigante qui se nomme In Po- 
litlque? 1 ” "

—Jamais!

Faits diversBravo aux ' organisateurs de ce 
concert MM. Prévost et Tellier.

—fi—

D’après l’Association des Assu­
reurs, 222 navires ont été perdus en 

Un comité a été formé à Ottawa 1923. Ce sont les Anglais et les Amé­
ricains qui ont eu plus de sinistres.

Le Pacifique Canadien est tellement 
optimiste en ce qui regarde cette af­
fluence de capitaux étrangers, dit en 
terminant M. Todd, qu'il a décidé 
d’envoyer un représentant spécial A 
l’Exposition Impériale qui s’ouvrira 
A Londres en avril, pour donner tous 
les renseignements possibles au sujet 
du Canada aux capitalistes et manu­
facturiers de la Grande Bretagne et 
des autres pays d’Europe."

L’évolution musicale prend un es- 
sor considérable chez nous, grAcc aux ,Pour faire enquête sur les congédie- 
musicicns de talents qui composent inicnts des Canadiens-Français du Ser-- 
notre grand orchestre. I vice civil. Ce comité surveillera les

te: Eras’ll kfaSlA&Ct et
l’avenir, fruit de notre volonté; res­
sentir pour les fautes et les misères 
humaines cette compassion vaillante 
qui ne permet plus la vie Inutile.

B. Loueur.

La Teinturerie POITRAS. située 
au No 17 rue Guillmtilt, Joliette, don­
ne satisfaction A tous. Les gens de la 
campagne n’ont qu’A envoyer leurs 
vêtements par l'express. Une atten­
tion tonte spéciale leur sera accordée.

phonique “L’Arlésicnnc” fut brillan­
te, et dans la septième partie le 
flûtiste était IA!

binet pour qu’aucune injustice ne 
soit commise A l’égard des nôtres.

Le nombre des volumes de la bi­
bliothèque du Parlement provincial

Ne dites jamais: “Cette faute est 
légère, je puis me la permettre.” Ne 
dites jamais: “Cet acte de vertu est 

l peu considérable, Il m’est bien permis 
m de l’omettre." Sénèque.

Sincères félicitetions à tous.
J. E. TAIS.(A suivre A la dernière page)

*
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LES CUBES REVERIE SOULAGE LES 
JEUNES FEMMES

TROP NERVEUX POUR, 
DORMIR.

m ’
m lii1a m

Février 1924i'ç
T3& Tlv 1 Triste et seule ce soir, je 

je songe aux jours
V Mme Holmberg dit comment le 

Composé Végétal de Lydia 
E. Pinkham l’a soulagée.

Viking, Man.—“Dès lage de 15 
ans, j’avais des douleurs dans le 
bas du ventre, suivies de cram­
pes et je restituais. Cela m’em­
pêchait de travailler, qu’il me 
fallait me coucher le re te du jour. 
J’ai souffert ainsi jusqu’à ce qu'u­
ne amie me conseilla du prendre le 
Composé Végétal de Lydia E. Pink­
ham. Les résultats ont été très sa­
tisfaisants. Je suis fièro de l’avoir 
essayé, car je suis maintenant une 
toute autre personne, n’ayant plus 

1 aucune de ces douleurs.” -— Odelia 
Holmberg, casier 93, Viking, Man.

Des lettres comme codes-ci éta­
blissent la valeur du Composé Vé­
gétal de Lydia E. Pinkham. Elles 
disent le soulagement de ces dou­
leurs après eu avoir pris.

Le Composé Végétal de Lydia 
E. Pinkham composé de racines 
et herbages naturels, ne contient 
aucun narcotique ou drogue dom­
mageable et est considéré aujour­
d’hui comme étant le remède lt 
plus efficace pour les maladies 
féminines, et ce fait est prouvé par 
des milliers de témoignages volon­
taires.

Si vous doutez du. 1 on effet du 
Composé Végétal de Ly lia E. Pink­
ham, écrivez à The Lydia E. Pink­
ham Medicine Co., Coi ourg., Ont., 
pour avoir le Manuel Confidentiel 
de Mme Pinkham et en savoir 
plus long.

I; - n if HE I songe
passés aux amitiés perdues.......
Je rêve des jours meilleurs, de 
bonheurs sans fin-----

*!« %. Les “Fruit-a-tives" lui Procu­
rèrent un Sommeil Réparateur,& ; «alfa ILes tissus de votre corps 

s usent au cours des an­
nées. C’est par la nour­
riture fortifiante qu’on les 
remplace.

Oxo est la force concen­
trée du boeuf sous une 
forme facilement assimi­
lable au système.

U1
%,

% IIm
Cela parait. presque un miracle quo 

lu jus des fruits, sous une forme quel­
conque puisse surmonter l’insomnie ou 
le manque de sommeil. P ourlant le. s 
“ l'niil-11-tiica" qui sont tirfe.; ilu jus lies 
punîmes, des oronges, des figues, des 
pruneaux cl de tuniques, produisent ce 
résultat.

.".le souffris de mauvaise digestion et 
de maux de tête et je devins si nerveux 
que je ne. pouvais plus dormir. Jo 
fis l'essai des "l'ruit-a-tives” et main­
tenant 111a digestion est bonne, Ica

•SOII1-

Je rêve, je songe triste et seu­
le ce soir au coin du feu.

“Hirondelle Passagère”

m K Vf
h ' ü>•>*
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mm ;
M Le Prestige d’un Compte 

de Banque
T A prospérité et l’indépendance, ainsi 

que les villes et les nations, n’at­
teignent pas d’un seul coup leur complet 
développement. La richesse vient lente­
ment dans le début, mais l’épargne de 
chaque dollar contribue à l’accélérer.

Vous connaissez des gens qui doivent 
leur succès aux rapports qu’ils e t eu 
soin d’établir avec une bonne banc uc. 
Nous mettons le prestige de ces rapports 
à votre disposition.

X EPITRE A UN RONFLEURNr ..fis S.
r mf -Vv-m /

&w...
O toi dont le souffle puissant 
Unit à lu grâce d’Eole 
La sonorité moins frivole,
De Jupiter, le dieu tonnant.

-6-,

SONT BONS| maux (le tête ont disparu et mou 
, . ' moil par" .it,” écrit Monsieur

Nos 9001 bis, et 10ô."I No 1. Demandez notre catalogue de ] lector Desjardins, 10-1 rue Shepherd. 
Deux modèles de fanxdians. Pa- broderie, en vente au prix de a Montreal.

*•* "T.. y. '« e;"""'"- «5 =: trac sacsAgents demandes partout.

Par quels étonnants procédés 
Les tendres sons de la musette, 
Ou les éclats de la trompette 
Peuvent-ils sortir de ton nez?

tron au carbone, ‘23 e; coin en 
plus, 15e. Patrons perforés, 35c 
ou 50c avec feston. Motif île

1“le luxe”.....— Nos autres maux
ne seraient rien, sc guériraient 
presque seuls, si nous avions le 
courage île porter le fer et le 
feu dans le vrai mal qui nous 
ronge et nous épuise.

digestion, prenez des ‘Truil-a-tivos’’.
50e la boîte, (i pour $'2.50, l>,,ît» 

d’essai 25e. ( 'liez les niarelnmils ou deToujours à la disposition de 
tous pour tous renseignements.

RAOUL VENNAT. 
Tél. Est 822 — 3005,

012 rue St-Denis,
MONTREAL

Scoin, en plus, 25c. Etampage sur 
le tissu (le la cliente, !K)e; avec 
coin, $1.10. Prix tout étampés, 
suivant les dimensions deman­
dées.

l'niit-ii-t ives Limitée, Ottawa, Ont. ut 
Ogdciushurg, N. Y. Ainsi les murs de Jéricho 

Succomberaient sous ton haleine, 
Et tu sais folâtrer sans peine, 
Avant la douce Nymphe Echo

La Banque Royale
du Canada wNB;

] zcllc Nitouchc”?
Demandez notre nouveau en- On peut leur f-ire honneur 

talogue de broderie envoyé ,ju préoccupation plus graves, 
franco dans tout le Canada, sur Comme les mal appareillés n’é- 

I réception de 35c. prouveront pas le besoin de se
■ — rapprocher à table de L'adver­

saire", ils auront pour voisins 
des gens soucieux de prendre 
leur revanche.

Grande feuille de papier car­
bone, bleu ou blanc, 15c.

Petite feuille de papier car­
bone, bleu, blanc, rouge ou noir 
8c la feuille, 2 pour 15c.

Si j’étais peintre..."V
Le son tantôt grave et touchant, 
Les gammes variées de l’orgue 
Tout cela, je le dis sans morgue, 
Existe dans ton instrument.

I V. s

_nroi: Dédié il mon cousin I.....
Si j'étais peintre ô mon cousin,
Je peindrais de riches couleurs;
Et, dans l'étude la plus fine,
Je te dessinerais des fleurs.

A

QUE FAUT-IL ? Mais rien n’est complet ici-bas: 
Ces notes fantasques, étranges, 
Ce concert il ravir les anges, 
Ilélas! tu ne les entends pas__

ECOUTEZ
i Pourvu que les nouveaux mé­
nages ne subissent pas, eux aus­
si, l'influenza de la mauvaise hu­
meur ! A Firminv, fabrique d’a­
cier fondu et de noir de fumée, 
il est naturel que l’on broie du 
noir.

Que faut-il pour salir un vêtement brillant ? — Un rien. 
Que faut-il pour froisser une Ame délicate? — Un rien. 
Que faut-il pour te troubler ô jeune lille ? — Un rien.

J'y mettrais un rose pâle 
A côté d’un myosotis;
Et, sous des lilas et des lys, 

Que faut-il pour tomber faibles que nous sommes ? — Un rien, y tic violette au teint d’opale.
Envoi de “Hirondelle ’Passagère” I

Ecoutez les Ilots verts qui chantent sur les grèves.
Sous le rauque noroiiest et ses 
Ecoutez le cri vif du goéland des mers.
Ecoutez l’univers qui pleure et meurt sans trêves.

Le inonde croit renaître et le monde s achève ;
Ilicn aujourd’hui n’est clair comme d'anciens jours clairs, 
La vie est un soir sombre et nos jours sont éclairs;
Ce que nous croyons vivre est la moitié il un rêve.

Ecoutez la nuit vaste où l'ombre est un remords; 
Ecoutez l’être infirme au coeur plein d'espérance;
Tout est factice et vain, et tous les dieux sont morts.

Ecoutez en tout lieu la voix île la souffrance.....
Ecoutez, c’est l’ennui, méditez, c’est le soir.....
Contemplez . tout est noir quand votre coeur est noir !

LOUIS-JOSEPH DOUCET

Un amoureux, après plusieurs 
visites, risque la demande ; la 
jeune fille lui dit, d’un ton affec­
té : vous m'effrayez monsieur.

Le pauvre jeune homme, ne 
désirant plus sc rendre désa­
gréable, continue ses visites, 
mais sans répéter sa demande 
à la grande surprise de la co­
quette, qui lui dit à son tour: 
Ne vous gênez pus, < lier, effra- 
yez-moi encore.

relents amers.

DINER ECONOMIQUE A UN 
PRIX FIXE

Comme toute couleur discourt 
J’y mettrais du vert qui signifie cs-

l pérancc
Du rouge, beaucoup couleur d’amour 
Du blanc qui veut dire innocence.

—Garçon, que me 
vous là?

—Monsieur, c’est un civet de 
lièvre sur le menu ; mais je lie 
puis vous dire ce qu'il y a dans 
le plat.

donnez-

Oo l'Eczema depuis 10 ans.
—an échantillon la soulage.

l’infernal démon ; adroit et sou­
ple, il se glisse dans le logis, 
il s’incorpore à l’être, soufflant 
à ses dévots les raisons spécieu­
ses excusant son culte, forçant 
à le pratiquer: “Ne faut-il pas 
rehausser 111a fraîche mine, plai­
re au fiancé que je vais rencon­
trer peut-être?” se dit la jeune 
fille. — “Charmer le regard de 
mon mari?” songe l’épouse. — 
“Ne point effrayer mon entou­
rage ?” murmure l’aiculc. —Fai­
re travailler l’ouvrier !" pensent 
quelques autres, humanitaires et 
de bonne foi. — “C’est un de­
voir d’être élégante, cela fait 
partie des devoirs sociaux”, af­
firme la mondaine.
• Ali! que de choses il y aurait 
à dire, et comme les dire serait 
oeuvre essentielle, oeuvre de 
vie! On nous proclame malades 
gangrènes, pourris, 
pas vrai ! Nous n’avons guère, 
l’alcoolisme à part, qu’une plaie

i

Notre ennemi
I.isez-voufl lvs Ifitri's de Cana-

dicr.t ayant .souffert, do inuladies do la peau et 
qui nu «mtvnt do quelle mtutiùrc ils furent sou­
lagé* ?

Voici un extrait d’ur.i» lettre do Mine. Heurjr 
Harvey, de Black Lake, l\(j. Ecrivez-lui, ai 
vous le <lé>irez.

'M’eus pendant dis e/is do l'eczéma 
de la face. Je fus traitée sans résultats 
par les médecins. Un seul échantillon 
de D.D.D. suffit i\ m’en débarrasser, 
etc.”

C’est '/i mangeant le pouding que l'on constate 
s’il est bon. Lorsqu'une ordonnance pour le* 
maladies de la peau reçoit des lettres nnaloguei 
de toutes les parties du Canada, c’est sûrement 
assi s pour convaincre les plus sceptiques.

Elit souUï'St immfdiiitetnrnt lit drmanfleaiaon. 
Faites aujourd’hui même Fessai d’une bouteille 
de D.D.D. sur la foi do notre garantie catégorique. 
S 1.00 la bouteille. Faites aussi l’essai du savon 
D.D.l).

le luxe lit dans son langage discret 
Mon bouquet de fleurs le dirait 
Ce que ni nia bouche ni ma lyre 
Ne pourrait jamais te dire.

“Hirondelle Passagère”

—0—

lin police correctionnelle.
—Prévenu, avez-vous déjà é- 

té condamné ?
—Oui, M. le Juge. Deux ou 

trois fois par les médecins.
—0—’

4
Dans la conviction raisonnée 

et profonde de l’auteur de ces 
lignes, la vie, tant maudite par 
certains vécue avec résignation 
par la plupart ne serait pas au­
tant décriée, déclarée foncière­
ment mauvaise, se laverait de 
ce reproche, si l’homme enragé 
pour se nuire à lui-même, ne 
s’était créé, de gaieté de coeur, 
des ennemis qui finalement gâ­
tent sa vie et le rendent mé­
chant.

Quels peuvent être, se de­
mandera-t-on, ces ennemis qui, 
n’étant point oeuvre divine, ne 
peuvent être immortels et qu’il 
serait, par conséquent, facile de

—0—

Apprenez à agir et à penser 
par vous-mêmes.

POUR RIRE
Depuis quelque temps, elle 

Luc vieille dame a sa petite importune son mari par des exi­
gences folles, chaque jour c'est 

Ne joue plus avec les petitsj„nc nouvelle envie qu’il faut sa- 
g,arçons, petite, lu as sept ans tisfairc. 
maintenant.

EmmLA CHARITE fille : â

La charité du pauvre entend la plainte, 
Elle console et calme ses douleurs,
Et poursuivant sa tâche noble et sainte, 

-• Du malheureux, elle sèche les pleurs. 
Imitons-là ! Secourons la misère !

AHier, enfin, elle s’approche 
d’un air câlin.

—Mon ami, dit-elle, tu vas 
me gronder.

—Pourquoi ?
—Je vendais encore quelque 

chose.
—Parle.
—Oh ! tu ne voudras pas.
—Mais si.
—C’est si difficile.
—Cola me fait rien.
—Non ! Je n’oserais jamais 

te le demander.
—Voyons !tu vas me rendre 

malade. Dis-moi ce que tu veux 
et quoique ce soit je te donne 
ma parole d’honneur.

—Eh, bien!.— ch, bien!..... je
voudrais être veuve.

La lotion pour les maladiesde la peat 

En vente chez Oscar LANDRY

« La petite fille. — Mais, grand’ 
mère, plus je vieillis, plus j’ai­
me les petits garçons. K

*V~
Tout est compté là-haut, rien n’est perdu,
Et ce qu'on donne aux malheureux sur terre 
Au ciel, un jour, par Dieu sera rendu. wmPCe n’est

faire disparaître ?
L’un est l’alcoolisme, la plaie 

du peuple; un autre est l’ambi­
tion, qui a causé tant de mal­
heurs et affole encore tant d'in­
sensés.__

Le troisième ennemi, plus 
pervers et plus redoutable en­
core, surtout pour la classe mo­
yenne, ce qui ne veut pas dire 
qu’il n’amène point le malheur 
et la ruine dans les classes éle­
vées et dans les classes laborieu­
ses, c’est le luxe, ce mortel en­
nemi sans lequel, en vérité, il 
ferait bon vivre.

Pour les uns il engendre le 
malheur, le crime, la honte ; 
pour d’autres, la misère noire, 
la folie, la mort. Pour ceux qui 
sont relativement sages, inaptes 
aux grandes passions, la jalou­
sie, l’aversion, le souci de jour 
et de nuit, l’endurcissement (lu 
coeur signalent son ocurve né­
faste.

Tel: Bureau: 501. Tel Rés: 197Envoi de “Hirondelle Passagère.” ni René L. Guilbault,
Mal Mariés ment priés d’assister à une ré­

union qui aura lieu dimanche 23 
décembre, à 11 heures, place du 
Brcuil, à l’effet de la nomina­
tion d’un bureau et de l’organi­
sation d’un banquet des mal ma­
riés.”

Alfred Capus a dit que les 
déclassés sont si nombreux au­
jourd’hui qu’ils ont fini par for­
mer une classe. Les mal mariés 
sont si nombreux à Firmiiiy qu'­
ils forment une manière de Syn­
dicat. C’est leur droit, mais 
pourquoi organiser un banquet ? 
Les Firminicns veulent-ils seule­
ment boire pour oublier, comme 
le brigadier Loriot de “Mam’-

WMGLEYS B. A. L.I_L.

NOT7URE | La science qui donne Sente 
et Bonheur aux gens.CACHETS DU DR FRED DE­

MERS CONTRE TOUS 
MAUX DE TETE

IOn assure qu’il y a dans 
nombre de villes, en France, des 
gens qui n’ont trouvé dans le 
mariage que des prétextes à en 
sortir. Mais dans aucune ciléMc 
pourcentage n’est aussi grand 
qu’à Firminy (Loire), dont la 
population ne dépasse pas vingt 
mille âmes. On lisait, en effet, 
ces jours derniers dans les jour­
naux de la région.

"Tous les mal mariés de la 
ville de Firminy et des environs 
et tous ceux qui n’ont pas eu de 
chance en ménage sont instam-

Argcnl à prêter sur 
premières garanties,.Après chaque repas

C’est une frian­
dise agréable qui 
procure aussi un 
bénéfice durable.

Bonne pour les 
dents, Vhaleine et 
la digestion.

Donne un meil­
leur goût à votre 
prochain cigare.

Vous n’avez pas besoin ti ­
tre malade/t Ce sont les seuls vraiment 

bons et efficaces. N'en acceptez 
aucun à moins que le nom Dr 
Fred Demers ne soit gravé sur 
gravé sur chaque cachet.

Dépôt : 809 rue St-Denis.
Montréal.

Bureau : Résidence :

l 6 Notre-Dame, 13 DeLanaudière.
JOUETTE, Que. ÏE.GUERTIN.D.C.l

mto ,

Docteur en Chiro pratique
Bureau et Résilience:

1050 St-DENIS
Tél. St-Louis 7 946

MONTREAL

'if
0Fill. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Ill. . . mill. . . . mill. . . . . . . i. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . iiiiiiiiiiiiii. . . . . . . . . . ./

H. MURRAY GARDNER & CO.V
1

l'él. Bureau, i 10 Rcsid. 2'./ ■Comptables et Auditeurs Licenciés
IMTO7 SUR LE REVENU

Dr L. L. BENNY//Cachetée 
/ dans une 

enveloppe 
hygiénique-

1/, | La Chiropratique corrige 
= la cause des maladies.I Chirurgien-Dentiste 

25 NOTRE-DAME, Joliette
Au-dessus du

Magasin J. Arthur Comtois
Visible tous les jours de ln 

semaine

iiiimiiiieiiiiiEiiitë
SYNDICS AUTORISES'DE LA LOI DES FAILLITES

I
A VENDRE A BON MARCHE

Une machine servant à faire les ca­
dres, quelle que soit la grandeur, est 
offerte en vente à bon marché.La ma-

== — chine est garantie en bonne condition.
-allllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllIlllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllIIIIIIIIIIN  S’adresser A M. Albert Servais.

R34 135 RUE ST 'NICHOLASJlUvo*LEY Four les uns, il engendre le 
malheur, le crime, la honte ; 
pour d’autres, la misère noire, 
la folie, la mort. Pour ceux qui
sont relativement sages, inaptes J)J* Q. M. BlondlT) 

grandes passions, la jalou­
sie, l’aversion, le souci de jour 
et de nuit, l’endurcissement du 
coeur signalent son oeuvre né­
faste.

MONTREAL BTéléphone . M un 5065 (25jan —6 111.)HKP 1jii» TELEPHONE No 49

aux
Chirurgien-Dentiste 

21 Place Lavaltrie, Joliette. PILULES ROUGES%

fl EGAf. ELIXIR TONIQUE
duDRMDNTIER

Bureau ouvert tous les jours 
I de 8 hrs a. m. à fi lira p. m. et le 
! <»ir de 7 n S hr.On ne prend pas garde a lui.

Remède ancien dont on dit toujours beaucoup de bien. 
Deux dames en font encore aujourd’hui des louanges.

jéS
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LE MEILLEUR DES TONIQUES 

En vente chez.
OSCAR LANDRY 

AU MONDE 
Joliette.

1

Salons privés poor I 
l’ajtstemcnt des g 
yens artificiels, j 
aussi pour la g 
correction des I

- rto
Rouges; c’est un remède an- 
ciendout j’avais entendu dire 
beaucoup de bien. En effet, 
mon attente 11c fut pas vaine; 
mes forces furent vite aug­
mentées et mes douleurs se 
sont passées. Mme Denis 
Pelletier, 17-1,Lincoln,Lewis- 
tou, Maine.

Je souffrais de terribles 
maux de tête et je ne dor­
mais presque pas à cause de 
cela. Lorsque je me levais, 
j’étais accablée, mon mal de 
tête reprenait et je ne pou­
vais travailler. Avec l’em­
ploi des Pilules Rouges ma 
santé s’est vite améliorée, 
les forces me sont revenues, 
j’eus un sommeil réconfor­
tant et mes maux de tête 
ont cessé, Madame Vve John 
Thorn, 41, rue Ste-Aimc, 
Joliette, P. Q.

Les mères de famille font 
prendre à leurs fillettes les 
Pilules Rouges pour leur as­
surer une bonne formation.

Les femmes qui souffrent 
de maladies internes, d’ané­
mie, etc., trouvent leur 
lagement dans l’emploi des 
Pilules Rouges.

Celles qui craignent les 
troubles du retour de l’âge 
doivent recourir ai. x Pilules 
Rouges pour aider le sang à 
se bien placer et p nir éviter 
les maladies les pl us dange­
reuses.

CONSULTATIONS 
GRATUITES. Les rnéde- ^ 
cins de la Compagnie Chi­
mique Franco-Américaine 
donnent des consultations 
gratuites à toutes les fem­
mes qui viennent les voir ou 
qui leur écrivent.

Le. Pilules Rouge, mn’ en vente 
chez tous les marchands de remèdes.

la botte. Si quelqu’un ne 
pouvait les trouver dans en localité, noue 
le. lui enverrons sur réception du pria.

COflPAQNI E CIliniQUB 
FRANCO.AMERICAINE, limitée, A 
274. me St-Deele, fit. utrêel.

%à PÉP sou-«2g

w> SIROP DU DR FRED DF. 
MERS POUR LES 

ENFANTS
$11yeux par les ver- S'

_ _ _ _  res appropriés. g
POURQUOI vas lorgnons ou lonettes tiennent-ils si mal sut I 

votre nez ? Pourqjai vous fatiguent-ils au lieu de vous reposer ? |
L est parce (pie vous les avez, prises chez un vendeur quelconque 

qui s’est contenté de vous donner une monture quelconque. A l’avenir 
adressez-vous donc a un opticien compétent, qui choisisse et ajuste à la 
forme de votre nez et de vos yeux la monture qu’il vous faut.

CONSUL F A FIONS : A 1’ Hotel-Dieu par Rod. Carrière, de 9.30 
A 11 heures, excepté les mercredis et samedis, Aux Salons (l’Optique 
par ko 1. Carrière de 1 lire p. tu. 5 hr.s p. tu., par II. Sénécal, Km. 
Carrière, Ad. Sénécal, Ad. Valois, de 9 hr.s a. m. à f> lirs p. ni.

Nous prions nos lecteurs et nos clients de se défier d’un certain 
nombre de charlatans et colporteurs de lunettes qui passent dans les 
villes et les campagnes, qui exploitent la crédulité publique, qui savent 
tout, alors qu’ils sont ignorants et qu’ils sc font passer comme repré- 
sautants de notre maison. zV. H. Nous n'avons fuis de rcêrhcntnnli 
Notre atelier est sur les lieux. QUALITE, SERVICE, COURTOISIE.

La “Farine Regai”
est la farine sans égale

est un trésor pour lotis les lie 
soins des bébés et enfants, et 
bien supérieur à tous les un ries 
sirops. Dcmamlcz-lc toujour: 
En vente partout. Dépôt : 30fin 
rue St-Denis, Montréal.

i

JrDes milliers de ménagères proclament 
la perfection de la Farine Regai, fine, i 
riche, uniforme, dont on fait des 

En vente partout en crêpes délicieuses et toujours fort 
•scs de 7 -14 - 24% appréciées.

98 Ibs., et «n barils 
de 98 et 196 Ibs.

18 juil.la.

4%'

Mme DENIS PELLETIER.
174, Lincoln, Lewiston, Maine.

J’ai souffert longtemps de 
douleurs internes. Les remè­
des que j’avais prism’avaieut 
bien soulagée un peu sur.le 
moment, mais, si je cessais 
de les employer, le mal reve­
nait aussi intense. J’étais 
devenue très faible, chétive 
et nerveuse. J’ai pensé un 
jour d’essayer les Pilules

g Sénilité Prématurée IST. LAWRENCE FLOUR MILLS COMPANY, LIMITED 
MONTREAL gLe célèbre Dr Mclchnikoff, une 

autorité sur la sénilité prématurée, 
dit qu’elle est “causée par des 
poisons engendrés dans les intes­
tins.” Lorsque votre estomac 
digère bien sa nourriture celte 
dernière est assimilée sans former 
de matière empoisonnée qui est In 
cause d’une sénilité prématurée et

...............................................................................................................iii,||||||||||,||,|||||„|,||„||„„||||||||||[

pm^Regal La Cie de BRIQUE St-Laurent Prix, 50 sousqui abrège votre vie. Réglez votre 
digestion en prenant de 15 à 30 
gouttes de Sirop Seigel, après les g 

i repas. io [jl
71 rue St-Jacques LIMITEE 

Téléphone : Main 676T
MONTREAL

Usines : LAPRAIRIE, P. Q

532348485323235348485353484853532323235353482323535348484848485323535323485348232323534848534823484823534823534853532348234853485353480048482348532323484848532348485348234823235353234823485323484853532348020100025323234823530002000000000048530223482353010200484853535302004848484802020102532323232348234848485348235348535323232323234823534823532323234848530102020201485348532348232348234848485348484823535353534853482353484848482353234853485353232348232353535348234853235353535353235348534823
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;T. Le Can. National 

et l’économie
a Un homme d’af-
■ faires grande-
■ ment soulagé
■ Il souffrait de l'estomac depuis des 
^ | années mais le Dreco l'a soulagé. 

Il vante avec enthousiasme ce nou­
veau grand remède végétal.

Etes-vous fatigué ?I Cela paie <J'employer
LES PEINTURES ET VERNIS lOO^PURS
MARTIN-SENOUR

Le cachet de 
distinction

IL Y A DEUX SORTES DE SEN­
SATIONS DE FATIGUEï

Grace a des méthodes de pré­
vention modernes et à la 
pufriic d’éducation qui a été 
née parmi les employés le 
vice du fret du Chemin de fer 
national 'du Canada a réussi l’an 
dernier à économiser $150,000 
Mir le montant des réclamations 
payées pour bris, perte ou dom- 
majîo à la marchandise.

m eam- I.’une est cette sensation de fati­
gue saine qui résulte naturellement 
d’une rude journée de labeur. Cet 
état est parfaitement normal et sain 
parce que le repos vient facilement, 
t.’organisme recouvre sa puissance «t 
son activité normale par une bonne 
nuit de sommeil reposant.

L’autre sensation de fatigue est 
une preuve attristante de désordre 
physique. La personne, qui, après li­
ne nuit normale de repos, s'éveille 
l’alignée et déprimée, qui se trouve 
lusse du moindre effort physique et 
dont la fatigue atteint facilement le 
degré d’épuisement, est en danger 
grave parce qu’elle est complètement 
abattue. Si tel est votre état, ce qu' il 
vous faut est un bon tonique alimen­
taire fournissant les éléments que la 
nature réclame et que votre système 
est incapable d’extraire de vos ali 
meats habituels, bather John's Medi­
cine est mi mélange scientifique d'hui­
le de l’oie de morue avec d'autres 
précieux ingrédients composé de fa 
Von à produire une nourriture assi­
milable qui fasse des tissus nouveaux 
et restaure les forces et la santé .

Si vous avez besoin de plus de vi­
gueur. essayez. Father John's Medi­
cine aujourd’hui même. Nourriture 
rigoureusement pure, l’as de dro­
gues dangereuses.

■ me-
R '[ =•«

La beauté de la coupe est ce qui confère aux com­
plets et aux paletots Fit-Reform leur caractère et 
leur élégance.

C'est la correction de la confection à la main qui 
donne à chaque vêtement l'harmonie permanente 
des lignes, qui en assure un service prolonge et 
satisfaisant et qui fait de votre achat d’un complet 
ou paletot Fit-Reform un placement et une mesure 
de saine économie.

Permettez-nous de vous faire voir les styles nou­
veaux que le fameux dessinateur du Fit-Reform a 
créés pour les hommes qui soignent leur mise.

a svr- Povr Tous /es Usages -four Toutes les Surfaces
fcrivc? mi bureau-chef. Montreal, pour demander la broclitiretleûratuite

'LC PCINTUHACt À LA MAISON RENDU TACHE"

EN VENTE CHEZ

■ I Bf- ■■ ■ M. Robert .1. Drake, bien connu 
dans le. inonde des affaires, comme 
percepteur de Vint des pins grands 
manufacturiers de Moniréal, rend 

B justice au Dreeo pour l’avoir remis 
en meilleure santé que jamais de­
puis des années. |.es malaises de M. 

Ri Drake semblaient tous provenir de 
g son estomac, lequel refusait cons­

tamment de fonetinnner normale-

I MI .1mit:
■ « ROY & DESROCHERS, f/'

■ : Bm# .lolicllc, Qr.é.9l'c! 5 1) après îles chiffres fournis 
par M. \\ . Arnold, gérant gé­
néral di s reclamations, service 
lin Iret. le Chemin île fer natio­
nal «lu C.-tnaila a payé en 1!)‘J8 
pour perte el dommage à la mar 
ehandise décimale S!) pour cent 
«le 1 pour cent des recettes du 
service du fret. I.u l!P_'8. en dé­
pit 'le l’augmentation du tonna­
ge transporté le montant de 
réclamations a été réduit à dé­
cimale 7!) pour cent de 1 pour 
ce ni des recettes totales ce qui 
représente en chiffres une éco­
nomie de $151.000 

Ce résultat

Klë■
■

nient. Drrcu calma rapidement l’irri­
tation de IVstumae, le renforeit et le 
régla, avec le résultat que M. Drake 
se seul maintenant llin p. e. mieux.

".le sou li rais grandement de l’es- 
tmnae", dit M. Drake, demeurant il 
t III Place Philips, Montréal. Mon es­
tomac devint si malade et mes dou­
leurs étaient tellement grandes que je 
pensais que cela m’alVeeteruit le 
coeur. ,l’essayai toutes sortes de re­
mèdes et de traitements, niais sans 
retirer de soulagement appréciable el 
je commençais vite à me déranger 
lorsque j’entendis parler du Dreco.

",1e lus avec beaucoup d’intérêt ses 
annonces et fus impressionné de la 
manière franche avec laquelle on ra­
contait son histoire. Chaque avancé 
de fait était prouvé par une preuve 
recommandable, aussi je me crus 1res 
justifiable d’en faire un essai.

“I."amélioration commença dès la , pertes, 
première bouteille et a continué de­
puis. .le puis certainement dire que 
je me sens Intl p. v. mieux et que tout 
cela est dû au Dreco."

■ a■ ■

Une Teinturerie à Mette!m a
p 541F

H'
i W ■

a1 |
m !

■ P CCS■ m Joliette possède maintenant une 
teinturerie moderne. Elle a été ou­
verte ces jours derniers; M. F. Ed. 
POITRAS en est le propriétaire. El­
le porte le nom de

■ -r

Vous aurez les Meilleures valeurs■ 1■
p r-

AU MAGASIN est remarquable 
si nous le comparons avec celui 
obtenu par les principaux che­
mins de fer américains qui 
disent

:& ■

8■

J. Albert Riopel
W CONTRE
T TOUX 
RHUMES

FORT I FIE ET FAIT 
DE LA VERITABLE CHAIR

■ nc-
unc augmentation des■■

«

Teinturerie POITRAS
î■ ta

■ 1-i's remlimtrsnnviils vflVvt nvs■
■ en 102:» pour portes ou domma­

ges furent ainsi répartis: 78
pour cent pour dommages à la 
marchandise et 22

H fl

12, Place Lavaltrie, Jolielte, P. Q. EXEMPT DE DROGUES iHII!lllll[!llllll!lillll!l!;ill|lllli;:i||||||ll!||ll||||||||jl||i||||||||||lt||||||||||||[|||||||||||||||||||l||||||||||l|||!||||||||||:il!ni||||l|l!lll!lll|lllllllll||lllll||B Tout avancé que nous faisons pour 
li* Dreco peut être soumis à votre 
vérification. On ne vous demande pas 
de croire des déclarations venant de

■ Teinture ije manteaux, 
H robes, costumes, 
g clentix, portières.

Teinture de tout arli-g 
clc de deuil et livré sous! 
24 heures d’avis.

pour vonl
a MAXIMESpour perte il'olijets.

M. Arnold est d'avis que l’a­
méliora t ion

bas, ri-i personnes éloignées des milles de 
chez. vous. I.es déclarations de person­
nes dans votre localité sont toujours 
reproduites el chacune et toutes por­
tent du soulagement remarquable ac­
compli avec le Dreco.

Dreco ne contient pas de mercure 
ni de potasse ou de drogues asservis- 
siintes. C'est une préparation végé­
tale recommandable, recommandée 
par des personnes responsables par­
tout où il est connu.

Dreco a été spécialement introduit 
à Jolicttc par la Pharmacie Landry 
et est vendu partout dans toutes les 
bonnes pharmacies.

Pavez en achetant.
—0—■

Personne ne rencontre la ri­
chesse en flânant elle/, ses voi­
sins ou dans les cabarets.

—- o—.
Ne contez jamais d'histoires, 

même intéressantes, pendant les 
heures de travail.

—0—’
V n homme honorable respec­

te sa parole autant que sa si­
gnature.

que l'on constate 
du service

«usttieem Miiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii!iiiiiiiii!iiiiiiii!hiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii!iiiiiiiiiiiiii>iiiiiiiiiiliait' les opérations 
en 1 Ü’J.'I est surtout due A la 

\ pagne d éducation qui a été 
née parmi les employés et les 
expéditeurs d'un bout à l'autre 
du pays. Des conférences sur la 
prevention des réclamations ont 
été tenues dans les principales 
villes et les employés ont été or­
ganises un peu partout en vue 
de la prévention. De plus des 
inspecteurs surveillent la 
tenlion du fret aux endroits les 
plus exposes. L'un d'eux s'occu­
pe particulièrement du district 

LA de Niagara où. se font de 
ses expéditions de fruits.

M. Edouard Poitras, autrefois de P Acme Glove Works 
Ltd, s’occupe exclusivement de cette Teinturerie.

vain/
niv-

DONNEZ VOS COMMANDES DE SUITE.H VALET SERVICEr a

PROGRES î !F A Pressage, nettoyage et repassage 
de toutes marchandises-sèches. Télé­
phonez au No 537 et quelqu’un ira 
chercher votre linge et vous le re­
tournera.

SERVICE------- BAS PRIX

F A
A înnnit-

—0—•
lin affaires d’argent dit un a- 

varr. il faut traiter les étrangers 
comme s’ils étaient des parents.

—0—■
Nous ne connaissons le prix 

îles choses qu’apres les avoir 
perdues.

F Province de Québec. 
District de Juliette.Ar ÊM JHA MAGASINS A ej| LA CORPORATION DE 

CITE DE JOLIETTE.
'I.* J gros-

r 4 Lu bureau des reclamations, 
service du fret, a recommandé 
1 usage des enregistreurs de 
chocs qui marquent la violence 
du choc et l'heure à laquelle il 
sc produit. Il a aussi fait lour­

des pellicules cinématogra­
phiques pour le bénéfice <1 
plovés. Elles illustrent les 
de bris et de dégâts et les

^VONOèXr A Téléphones: Teinturerie, 537 Rés. Privée 487 W.

r oe M

TEINTURERIE POITRASg^WCUST mF A La publicité dans un journal 
comme l'Etoile 
beaucoup. Marchands, pensez-y

du Nord vautF A nei
i Entre H a by et Richardes cm- 

eauses 
moy­

ens de manoeuvrer la marelian-

F A 17 rue Guilbault, Joliette, Que.AVIS PUBLIC disc'pour «pi'clle arrive à desti­
nation en l)on ordre.r Nous profitons de cette occasion pour an­

noncer au public de Joliette et des environs les 
progrès du

AVIS PUBLIC est par les 
présentes donné que la Corpora­
tion de la Cité de Juliette de­
mande des soumissions écrites

F 4
tri r A pour la vente des obligations 

municipales suivantes : 
$77.100.00 A—A 51/, p.c. d’in­

térêt

S. yr é

Montreal Sample Shoe Storer é\é Apour un 
terme de dix

'/

P Aà DEMANDEZ I# Aans à comp­
ter du pre­
mier 
102 k 

B—A 5l/j p.c. d’in­
térêt 
terme 
vingt - cinq 
ans à comp­
ter du pre­
mier 
192 k

Les dites obligations payables 
à Ta banque d’Hocbelaga à Mon­
tréal. l'intérêt payable semi-an- 
nuellement le premier mai et le 
premier novembre au même en­
droit.

Les soumissions devront être 
accompagnées d'un chèque ac­
cepté égal à 1 p.c. du montant 
et spécifier si l’offre est faite a- 
vcc les intérêts accrus ou non.

Ces soumissions seront prises 
cil considération le mercredi, 
seizième jour d’avril prochain 
mil neuf cent vingt-quatre, à 
huit heures du soir, ou aussitôt 
que le conseil pourra le faire, 
ou ajournements de la séance.

La plus liasse ni aucune des 
soumissions ne sera nécessaire­
ment acceptée.

Juliette ce vingt mars mil 
neuf cent vingt-quatre.

Ar Aqui a ouvert à Montréal le 14 mars dernier

une autre succursale
qui agrandit davantage notre chaîne de maga­
sins et qui vous permettra d’acheter encore en 
plus grosse quantité, parconséquent, nous pour­
rons encore vous vendre à

Meilleur Marché
iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiitiiiiiiitiiiiitiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiim

mai ér é 4éF é épour un

ér dûé 44r 4 44F 4 4mai
it4r 4 » » 4r 4 44r 4 Pour avoir Satisfaction 44r 4

Ar 4 4NOS MAGASINS SONT SITUES

43 MONT-ROYAL Est, 2610 ST HUBERT,
10 PI. Lavaltrie, Joliette.

NOTRE MAGASIN DE GROS:

U5 RUE MONT*RO Y AL, EST

AF 4 4AF CHAUSSURES4 4CONNUESF 4 i i515 a « -
- ■;?, ■.4« F 4 À

*
D’UN »

F 4 4
OCÉAN à L’AUTREAF TRÊPOINTE4 3F 4iiiiiiiiiimiiiiiiiiiiiiiiimiimiiiiimiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiimiimiiimmtiiiiimiiimiiiiiiimtmmiiiiiimimiiiiiiiiiiiiiiiiimiiiiiiiiiiiiiiiiiiiimimuiiiiniiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiitiiiiitiiim

F 44Continuez Mesdames et Messieurs à bien en­
courager le Montreal Sample Shoe Store à JO­
LIETTE, qui vous a apporté ici à Joliette en l’an­
née 1923, la baisse du prix de la chaussure et nous 
nous efforcerons encore plus que jamais à vous 
donner satisfaction.

VENEZ A JOLIETTE et examinez notre 
genre de commerce, NOTRE genre d’étalage, 
c’est-à-dire nos vitrines qui vous donnent la li­
berté de bien choisir sans trop de fatigue une 
bonne paire de chaussures.

i GOODYEAR POUR LEURF 4 44F 44 A. L. MARSOLA1S,
Secrétaire-trésorier Bonne4F 44

Amélioration du
service côtier

4 44
F 44 DuréeA 44 l.c capitaine J. XV. Troup .gérant 

du service de navigation que le Pa- 
clllquc Canadien exploite sur la côte 
du Pacifique, est de retour d'Europe 
où il est allé conclure les derniers 
arrangements avec la John 
Ci»., de Clydcbnn, Ecosse, pour la 
construction des deux nouveaux na­
vires que la Compagnie va ajouter ù 
sa flotte côtière l'an prochain. Ces 
navires, qui seront les plus beaux du 
genre en service sur le littoral du Pa­
cifique, seront pourvus de toutes les 
améliorations modernes dans leur n- 

I ménagement intérieur. Ils brûleront 
du mazout et seront munis de turbi- 

ltrown-Curtls de 12.000 chevaux-

POUR

4v 44 4 4Dames etBrown ET4F 44 4 44 Messieurs LEUR CONFORTA 44
Montreal Sample Shoe Store A 44ra| A 4Hi4 VENDUES PAR LES MEILLEURS MARCHANDS DU DOMINION10 Place Lavaltrie, 

Tél. 463
A AJoliette9 Que. y 

Succursale No. 3

nés
vapeur pouvant développer une vi­
tesse de 21 noeuds il l'heure. Leur 
tonnage sera plus considérable que 
celui du “Princess Louise" et ils coû­
teront chacun i? 1,600.000.

M. ,1. 11. Alexander, surintendant 
du service rôtie du Pacifique Cana­
dien,* quittera Victoria celle semaine 
il destination de Clydebank, oil il 
veillera la construction de ces navi­
res, fournissant en même temps aux 

' architectes le fruit de son expérien- 
| ce dans les eaux oil ils seront appc- 
• lés ii naviguer. Les nouveaux strn- 
! mers, dont les noms n'ont pas encore 
été choisis, devront être livrés en dé­
cembre prochain; Ils traverseront l’A­
tlantique et gagneront la Colombie 
via le canal de Panama.

éB. P.629
à é\é MANUFACTURÉES PAR

ê éTHE EAGLE SHOE GO. Ltd.
MONTREAL, Qué.

G. ê é&TOBOL sur-

é/ é
ê 587, rue Beaudry, 4

Achetez à Joliette. C’est l’intérêt de tous 4 4
4*



DES DENTS 1Si vous for-Votre estomac n’en a pas. 
cez votre estomac à faire le travail de vos 
dents, le résultat sera DYSPEPSIE, — 
INDIGESTION, souffrances et comptes 
de médecins.

V.

Ne laissez pas La crainte de la douleur vous empêcher de faire

Tout travail est exécutétraiter vos dents.

ABSOLUMENT SANS DOULEUR.

SPÉCIALITÉ: Attention
f)r- -'vy

spécialeExtraction Et*,

v aux cassans
Difficiles.DOULEUR. !

Bonnes Dents, - Bonne Ban te.

Dr. J. EDOUARD GERVA1S
Chirurgien-Dentiste»

JOUETTE.TELL No 509.35 rue Manseau,

* St-Jacques les 1 er et 3 (me, dimanche, - * Rawdon les 2 (me et 4 âme.

MES DENTIERS TIENNENT

' :
•_________________ —rraiiv,

d’adopter un règlement pour casser 
et révoquer le règlement de prohibi­
tion adopté par la municipalité de 
lu paroisse de L’Epiphanie, le six 
Novembre 1911, lequel * règlement 
prohibait les liqueurs alcooliques 
dans ccttc municipalité.

ET ATTENDU que un avis de mo­
tion a été donné ù la session du con­
seil de lu dite municipalité du Villa­
ge de L’Epiphanie en date du troisi­
ème jour du mois de Mars mil neuf, 
cent vingt-quatre, du règlement h ti­
tre passé è la présente session à l’ef­
fet d’annuler et de renverser le dit 
règlement de prohibition des liqueurs 
alcooliques dans cette municipalité.

Après délibérations, il est proposé 
pur M. le Conseiller Médéric Contant, 
secondé par M. le Conseiller Aquilas 
Dufresne et unanimement résolu :

QU’IL SOIT ORDONNE ET STA­
TUE par règlement du Conseil 
me suit:

numéro huit (8) pour l’obtention 
d’un permis pour la vente des vins 
et les bières dans les limites de cette 
municipalité, a été adopté par le con­
seil municipal de la municipalité du 
vilage de L’Epiphanie, à son assem­
blée spéciale du onze murs mil neuf 
cent vingt-quatre, et qu’en consé­
quence et en vertu de la tcncurc du 
dit règlement, mardi, le vingt-deuxiè­
me jour du mois d’avril mil neuf 
cent vingt-quatre, è dix heures de 
l’avant-midi, dans la salle publique 
de lu municipalité du Vilage de l’E­
piphanie, il y aura votation au bul­
letin secret jusqu'il cinq heures de 
l’après-midi, s'il n’y a pas plus de 
•tOO électeurs municipaux ayant les 
qualités voulues inscrites sur le rô­
le d’évaluation de la municipalité, et 
aux mêmes heures, le jour suivant, 
s’il y a plus de +00 électeurs munici­
paux, aux fins de décréter si le dit 
règlement No 8 de cette municipalité 
doit être approuvé ou désapprouvé 
par les électeurs, selon le cas.

L’Epiphanie, le quatorze mars mil 
neuf cent vingt-quatre.

(Signé)

Pour faire face à la demande 
croissante, on construit une

nouvelle fabrique de ciment
Un pionnier de l'ouest raconte 

une expérience intéressante Bardeaux d’Amiant<

(POUR LAMBRIS ET COUVERTURES)

Entièrement à l’épreuve du feu
Frank Rikert, qui quittait Vllll-il y a un an, après une attaque de

grippe," et continuant, il dit car j’a­
vais perdu 20 livres, et ne pouvais 

tourner dans le lit sans l’aide de 
quelqu'un. Je vous assure que je 
croyais que c’était vraiment la fin.

“Mais, grftcc aux instances de ma 
femme, j’ai continué à prendre Tan- 
lac jusqu'il ec que je fusse capable 
de reprendre mon ouvrage, j’ai re­
pris mon poids perdu, et depuis, je 
me sens plusieurs années plus jeune. 
Je parle toujours de Tanlac il mes a- 
mis, et je ne puis en dire trop.

Tanlac sa vend chez tous les bons 
pharmaciens.

Il s’est vendu plus de 40 millions 
de bouteilles.

N'acceptez pas de succédané.

L’établissement sera de» plus modernes—Les Plans et la Cons­
truction sont sous la surveillance d’Expert» — La Compa­
gnie de Ciment Nationale, à Montréal-Est, pourra produire 
à un Coût de revient très bas.

nois pour la Californie «Uns 
une voiture couverte en 1864, 
«'échangerait paa une bouteil­
le de Tanlac contre $100.00

lue

Les matériaux infilammal.les sont 0 
la cause de la plupart d s gran- B 
des conflagrations. B
L’AMIANTE élimine tout risque g . 
de ce genre.
L’AMIANTE est le der lier cri 
de la couverture et lambris de sû­
reté, c’est le matériel idéal pour 
l’habitation, à prix modér •.
Aussi Papiers d’Asphalte 1-2-3 et 
5 plis, papier feutre, papier gris.
De plus blanc de plomb, peintu­
res, vitres, etc.

Une des dernières et des plus im­
portantes entreprises industrielles à 
s’ajouter h toutes celles qui existent 
déjà à Montréal, et dans le voisina­
ge, est la manufacture de la Compa­
gnie de Ciment Nationale. On est à 
construire cette usine dans la ville 
de Montréal-Est, au coeur même d’un 
centre de consommation immense, 
justement à l'endroit où existent les 
plus importants dépôts de matière 
première qu'il y ait en Cnnnda.

Comme ou le sait la Cité de Mon­
tréal forme environ la moitié de la 
population de la Province de Qué­
bec, qui, d'après les statistiques, a vu 
les ventes de ciment augmenter de 
la façon suivante: En 1921: 2,135,031 
barils, en 1922: 2,600,810 barils et en 
1923: 3,173,993 barils, soit une aug­
mentation pour 1922 de 825,179 ba­
rils, et pour 1923, une nouvelle aug­
mentation sur 1922 de 513,183 ba­
rils. On prévoit que 192+ verra en­
core une plus forte augmentation, ce 
qui justifie bien la construction d’u­
ne nouvelle usine.

Les plans ont été exécutés par un

Frank Rikert, citoyen bien connu 
de North Sacramento, Cul., qui en 
1864 arrivait dans cet état venant de 
l’Illinois dans une voiture couverte 
avec d’autres hardis pionniers, mon­
trait dernièrement ù un iimi une bou­
teille de Tanlac qu'il venait d’acheter 
et fit la rcamrquc: “Si je pensais que 
cette bouteille de Tanlac serait la 
dernière que je pourrais acheter, je 
ne l'échangerais pas pour cent dol­
lars”, ce qui prouve en quelle haute 
estime il tient le célèbre traitement.

“Je crois que Tanlac. m’a réelle­
ment sauvé la vie, quand je l’ai pris

Les différentes constructions qu’on 
est à parfaire sont toutes à l’épreuve 
du feu. Le genre de construction qui 
n été adopté est tel que la matière 
première dès qu'elle est extraite de 
la carrière, jusqu’au moment où el­
le est prête pour l’expédition, passe 
automatiquement et sans interrup­
tion par les divers procédés qu’elle 
doit subir.

La compagnie possède sur scs pro­
priétés à Montréal-Est, 120 arpents 
de pierre ù ciment, situés tout près 
des chemins de fer, des tramways et 
du port de Montréal. La ville en ou­
tre apporte, au point de vue de in 
main d’oeuvre, des logis, du trans­
port, etc, tout ce qu’il faut pour les 
besoins d'une compagnie de ce genre.

I
■

I
coin- E?

■REGLEMENT No 7
Que le règlement adopté par le 

Conseil municipal de la paroisse de 
L’Epiplmnic, en date du 0 novembre 
1911, voté par les électeurs munici­
paux le 11 décembre 1911, soit ren­
versé et révoqué lequel règlement a- 
vnit pour objet la prohibition des li­
queurs alcooliques dans les limites de 
celle municipalité.

Et le tout conformément ù la loi 
actuellement en vigueur dans la pro­
vince de Québec.

I.c présent règlement devra être 
soumis suivant la loi, ù l’approbation 
des électeurs municipaux de la mu­
nicipalité (lu Village de l'Epiphanie 
aux dates et lieux qui seront fixes 
par avis publie à cette fin, et ne de­
viendra en force et vigueur qu’apres 
avoir été approuvé par la majorité 
en nombre des susdits électeurs qui 
auront voté.

■
■Armand Amireault,

Maire. ■
Prenez le» pilules végétale» TANLAC. 1Georges Dufort, N. P.

Secrétaire-Trésorier IIVraie copiel'effet de demander à la dite Commis­
sion, d’accorder un permis pour la 
vente des vins et des bières.

Après délibérations il est proposé 
M. le conseiller Aquilas Dufrcs- 

sccondé par M. le Conseiler Mé- 
déric Contant et unanimement réso­
lu:

QU’IL SOIT ORDONNE ET STA­
TUE par règlement du Conseil 
me suit:

gREGLEMENT Circulaires et échantillons sur demande.

LA Cie MANUFACTURIERE D’AMIANTE 

1 78 rue ST-PIERRE,

Eeiiiie!iiieiiiiei*iiiiEiiiienieiiiieH«ii*iiiieiieiiiiBi*Eei«iiiieiiiiei:iiei*iiii-3i!iieiiii

Georges Dufort, N. P.
Secrétaire-Trésorier :La fabrication du ciment est main­

tenant une science exacte. Il n'est 
plus question de faire des dépenses 
inutiles pour expérimenter car le sta­
ge d’expérimentation est aujourd’hui 
passé. La Cie est à construire un é- 
tnblisscmcnt dans lequel on pourra 
produire économiquement une mar­
chandise de première qualité. En 

des meilleurs ingénieurs _ dans l’in- effet la pierre à chaux possède tous 
dustric qu'il y ait en Amérique: Ri- les éléments nécessaires pour donner 
chard K. Mende, de Baltimore, ingé- : un produit de haute valeur. Cette 
nicur-indiistricl et expert en ciment,jpierre contient toute la glaise qu’il 
qui a déjà eu à surveiller la cous- ]ui faut pour être complète. I.e seul 
truction d’un grand nombre d’étnblis- produit à ajouter au ciment pou: 
sements de ce genre aux Etats-Unis, qu’il soit parfait sera un peu de gyp- 

La première usine construite au­
ra une capacité de 900,000 barils par 
année. La machinerie moderne ins­
tallée dans l’établissement

:20 m. If.
Règlement pour l’obtention d’un 

permi» pour la vente des vins et 
* des bières en la municipalité du 

Village de l’Epiphanie.
Ipar

QUEBEC, Que. 1ne,

REGLEMENT ES
■ Bèf

Province de Québec 
Municipalité du village 
de l'Epiphanie

A une session spéciale du Conseil 
municipal de la municipalité du Vil­
lage de l'Epiphanie, Comté de l'As­
somption, District de ,Toilette, Pro­
vince de Québec, tenue au lieu or­
dinaire des Sessions du Conseil, 
mardi, le onzième jour du mois de 
mars mil neuf cent vingt-quatre, à 
huit heures de l’après-midi, à laquel­
le sont présents:
Monsieur ARMAND AMIREAULT,

Maire,
Messieurs SYLVAN! R OC H. AQUI­
LAS DUFRESNE, MEDKRIC CON­
TANT, EUE CREPE A U, JOSEPH 
ED. AMIREAULT, JEAN - MARIE 
BOURGOIN, conseillers, 
quorum sous la présidence de M. le 
Maire.

Vu la requête des électeurs muni­
cipaux de la municipalité du village 
de L’Epiphanie en nombre et ayant 
In qualité voulue, priant ce Conseil 
d’adopter un règlement aux fins île 
demander à la Commission des li­
queurs de Québec d’accorder un per­
mis pour la vente des vins et des 
bières dans les limites de la munici­
palité du village de L’Epiphanie, de 
le soumettre ensuite suivant la loi, 
à l'approbation des électeurs muni­
cipaux.

Vu les pouvoirs conférés à cc Con­
seil par la loi des Liqueurs alcooli­
ques, II, Georges V, Chapitre 21 et 
ses amendements, de demander à in 
Commission des liqueurs de Québec, 20 m. Vf 
d’accorder un permis pour la vente 
des vins et des bières, dans les limites 
de cette municipalité:

ET ATTENDU qu’un avis de mo­
tion n été donné, à la session du 
Conseil de la dite municipalité du ! Province de Québec 
Village de l’Epiphanie en date du, Municipalité du village 
troisième jour du mois de Mars mil | de L’Epiphanie
neuf cent vingt-quatre, du règlement1 AVIS PUBLIC est, par le présent 
à être passé à la session présente, à donné, que le règlement portant le

COIII- Règlemcnt révoquant la prohibition 
des liqueurs alcooliques en la mu­
nicipalité du Village de l'Epiphanie 

Province de QuébecREGLEMENT No 8
Article lo.—Le conseil municipal 

de la municipalité du Village de l'E­
piphanie demande, par le présent, à 
la Commission des liqueurs de Qué­
bec d'accorder:

lo. UN PERMIS pour la vente des 
vins et des bières dans les limites de 
la municipalité du Village de L'Epi- 
plumie;

2o. fit le permis pour la vente de 
la bière au verre sans repas;

Et le tout conformément à la dite 
loi concernant les liqueurs alcooli-

FAIT ET PASSE en la municipa­
lité du Village de L’Epiphanie, le 
onzième jour du mois de Mars mil 
neuf cent vingt-quatre.

(Signé)

Municipalité du village 
île L'Epiphanie.

A une session du Conseil municipal 
de la municipalité du Village de L’E­
piphanie, Comté de l'Assomption,
District de Juliette, Province de Qué­
bec, tenue au lieu ordinaire des Ses­
sions du Conseil, Mardi le onzième 
jour du mois de Mars mil neuf cent' 
vingt-quatre, à huit heures de l’a­
près-midi, à laquelle sont présents: I 
Monsieur ARMAND AMIREAULT, j 20 m. 4f.

Maire.
Messieurs SYLVANI ROCH, AQUI- 
LAS DUFRESNE. MEDERIC CON­
TANT. EUE CREPF.AU, JOSEPH 
ED. AMIREAULT, JEAN - MARIE 
BOURGOIN, conseillers, formant 
quorum sous la présidence de M. le 
Maire.

Nouveau modèlese et encore n’en fnudra-t-il que 2 à 
3 pour cent.Armand Amireault,

Maire.
e

B
mGeorges Dufort, N. P.

Sec rétairc-T résorior
Les lits de pierre h chaux dans la 

carrière sont pratiquement de niveau. 
Les travaux d’cxcnvnention seront a- 
lors faciles fl exécuter. La mince cou­
che de terre glaise qu’on trouve nu- j 
dessus de In pierre à chaux, est cm- ' 
plnvéc avec cette dernière et il n’est 
pas nécessaire de l’enlever.

Des travaux de forage ont été faits 
sur la propriété. La quantité et la 
qualité de la pierre à chaux à ci­
ment ont été établies clairement.

On estime le coût de fabrication .X 
!)0 cents par baril. Aux prix qui pré­
valent actuellement sur le marché, on 
est certain d’un profit d’exploitation 
raisonnable.

-vu per­
mettre à la compagnie de produire 
du ciment Portland de première qua­
lité, à un prix de revient plus bas 

Secrétaire-Trésorier que n'importe quelle autre entrepri­
se du genre en Canada.

Elle peut compter d’abord sur plu- 
sieurs facteurs très favorables pour 
la production et la mise sur le mar­
ché de ccs produits. Premièrement el­
le dispose en abondance de matière 
première, facile d’accès. Puis clic a 
un outillage des plus modernes. En­
suite ses facilités de transport sont 
de premier ordre et enfin elle a un 
marché qui prend de l’expansion con­
tinuellement.

l'sVraie copie
Georges Dufort, N. P.

3 sques.
I.c présent règlement devra être 

soumis, suivant la loi, à l’approbation 
des électeurs municipaux de la mu­
nicipalité du Village de L'Epiphanie, 
aux dates et lieux qui seront fixés 
par avis publie à cette fin, et ne de­
viendra en force et vigueur qu’après 
avoir été approuvé par la majorité 
en nombre des susdits électeurs qui 
auront voté.

FAIT ET PASSE en la municipali­
té du Village de L’Epiphanie le on­
zième jour du mois de Mars mil neuf 
rent vingt-quatre.

(Signé)

11,
=formant

AVIS PUBLIC 5

IProvince de Québec 
Municipalité du Village 
de L’Epipiiunic

AVIS PUBLIC est, par le présent 
donné, que le règlement portant le 
numéro sept (T), révoquant le règle­
ment de prohibition approuvé par les 
électeurs municipaux de l’Epiphanie 
le onze Décembre mil neuf cent onze 
a été adopté par le conseil municipal 
de la municipalité du Village de l’E­
piphanie, à son assemblée spéciale du 
onze Mars mil neuf cent vingt-qua­
tre, et qu’en conséquence et en vertu 
de la teneurc du dit règlement, mar­
di le vingt-deuxième jour du mois 
(l’Avril mil neuf cent vingt-quatre, à 
rix heures de l’avant-midi, dans la 
salle publique de la municiaplité du 
Village de l’Epiphanie, il y aura vo­
tation au bulletin secret jusqu’à cinq 
heures de l’après-midi, s’il n’y a pas 
plus de +00 noms d’électeurs munici­
paux ayant les qualités voulues, ins­
crits sur le rôle d’évaluation de la 
municipalité, et aux mêmes heures 
le jour suivant, s’il y a plus de +00

1
i 3vZ

Vu la requête des électeurs muni­
cipaux de la municipalité du Villa­
ge de l’Epiphanie en nombre et ayant 
la qualité voulue, priant ce conseil. i

Le fameux “STAR
EST ICI

:yii i.électeurs municipaux, aux fins de dé- land, Los Angeles, San Francisco, 
créter, si le dit règlement No 7 de 
cette municipalité doit être approuvé 
ou désapprouvé par les électeurs, se­
lon le cas.

Armand Amireault,
Maire.

Georges Dufort, N. P.
Secrétaire-Trésorier

Nouvcl-Orlénns et Minnénpolis, il a 
été étonné (le constater le profond 
intérêt que l’on portait au Chemin 
de fer national du Canada et à Pcs-Vraic copie L’Epiphanie, le quatorze Mars mil 

neuf cent vingt-quatre.
(Signé)

sa! de nationalisation ferroviaire en 
Canada. Le dernier bilan de la com­
pagnie est en partie cause de l’inté­
rêt qu’on nous porte dit-il. Quant aux 
touristes américains un grand nom­
bre (l’entre eux nous visiteront eet 
été. Les agents du Chemin de fer na­
tional du Canada aux Etats-Unis re­
çoivent aussi de nombreuses deman­
des (le renseignements sur le moyen 
(l’acquérir des terres en Canada. Bref 
tout indique un trafic considérable 
pour l’été.

A Winnipeg M. Dalrymplc et M. 
I). O. Wood, gérant du trafic, ser­
vice du fret étranger, ont témoigné 
devant la commission royale chargée 
d’enquêter sur les taux d'exportation 
du grain.

Georges Dufort, N. P.
Secrétaire-Trésorier

Armand Amireault,
Maire.

Georges Dufort, N. P.
Secrétaire-TrésorierAVIS PUBLICJ?

Vraie copie “L’ARISTOCRATE DES CHARS LEGERS”Georges Dufort, N. P.
Secrétaire-Trésorier

20 m. + f. 1

Moteur Continental, Transmission à disques, Rouleir. : :it à 
billes Timken, Changement de Vitesse très facile. App : reii- 
ce des plus jolies et les prix à portée de tous. Condi tic fa ^ 

j ciles. Venez les voir chez

Record dans l’expé­
dition du grain

Il est établi par la Compagnie du 
Pacifique Canadien

Depuis le commencement de la pé­
riode d’expédition du grain, c’est-à- 
dire depuis le 1er septembre dernier, 
le Pacifique Canadien a transporté 
plus de grain albcrtain que durant 
toute la saison précédente. D'après 
les dernières statistiques, la Compa­
gnie à la date du 29 février dernier, 
avait expédié hors de la province 
78.250,000 minois de blé et 12,500,- 
000 minots d’autres grains. Il y a en 
plus dans les élévateurs disséminés 
le long du chemin de fer, 13,250,000 
minots de blé et autres grains qui 
n’attendent que le moment d’etre 
transportés. On aura une idée de l’é­
norme augmentation dans les expé­
ditions de cette saison par rapport à 
celles de 1922-1923, lorsque l’on sau­
ra que l’an dernier la quantité totale 
(le grain expédié ne s'éleva qu’à ti+ 
millions de minots. Même en 1915, 
qui fut l’année record pour In pro­
vince d’Alberta, le Pacifique Cana­
dien ne transporta que 98 millions 
de minots de blé et autres grains. Et 
ccttc année, on est déjà à 10+ mil­
lions, avec de vastes quantités encore 
à venir.

s
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Faites usage de votre cerveau 

et non de celui des autres.
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Ne médisez pas de ceux qui 
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dans l’Ouest
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!-■mM. J. E. Dnlrymplc, vice-président 
directeur du trafic au Chemin de fer 
national du Canada vient d’arriver à 
Montréal après un voyage d’inspec­
tion dans l’ouest, sur la côte du Pa­
cifique et dans l'ouest des Etats-U­
nis. En cours de route, il n visité les 

i principales agences du réseau dans 
le but de sc renseigner sur l’état des 
affaires et il est revenu convaincu 
qu’au point de vue des affaires, du 
transport et du commerce l’année qui 
commence est pleine de promesses.

Dans les trois provinces des prai­
ries M. Dnlrymplc n trouvé un opti­
misme encourageant et une améliora­
tion lente mais sfirc des affaires. L’a­
bondante récolte de 1923 est en grnn- 

i de partie responsable de cet état de 
i choses satisfaisant. Les fermiers ont 
! déjà vendu une quantité de grain é- 
galc à celle que l’on récolte dans li­
ne bonne année et il leur en reste 
encore beaucoup à vendre. Ceci ajou­
té à la récolte de cette année, pro­
duira selon M. Dnlrymplc, la pros­
périté avec un grand “P".

L’hiver dans l’ouest a été froid, 
mais sans beaucoup de neige. Au 
point de vue du transport il a été cx- 

I ccllcnt; quant aux fermiers ils ne s’en 
plaignent pas non plus.

Sur In côte du Pacifique les choses 
vont rondement. A Vancouver tout 
le inonde sourit, dit M. Dnlrymplc. Il 
n’y a pas de “boom”, mais une amé­
lioration constante des affaires et la 
population est optimiste. Le grand 
nombre de vaisseaux qui ont fait es­
cale à Vancouver pour y prendre des 
cargaisons de grain a contribué à la 
prospérité du commerce. I.e futur des 
affaires s’annonce bien. M. Dalryin- 

I pic croit aussi que le port de Van- 
I couver est appelé à se développer 
' considérablement. Déjà la Commis- 
1 sion du HAvre de cette ville projette 
d'importants travaux d’agrandisse­
ment et la construction de nouveaux 
élévateurs.

Dans les villes qu’il a visitées aux 
I Etats-Unis entre autre: Seattle, Port-

mi
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Si Jeunesse savait/
L faut économiser quand on est jeune et tandis qu’on gagne l’argent 
facilement. Plus on avance en âge, plus les response îilités et les 
dépenses s’accroissent, Le plus solide obstacle contre l’adversité est 

une Police Dotation dite à “Echéance Double.” Plus vous commencerez 
jeune à faire des économies, plus grandes seront vos chances de succès 
dans la vie.
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ENVOYEZ LE COUPON AUJOURD'HUI MEME
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1 Toronto.Cahasa.
26 rue Notre-Dame, JOLIETTE.J RAOUL ROBERT Gèrent,

Sana que cela m'engage à quoi que ce «oit. veuillez avoir l'obligeance de me faire parvenir votre
brochure "Voua allez vieillir” Je sum Age de........................... an,. Je voudrais créer un capital de

payable À l'âge de$ Ians.
Nom Adresse
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J. Conrad Perrault
Ag°nt d'assrances 

générales

Syndic autorisé en vertu de 
la Loi des Banqueroutes

69 RUE NOTRE-DAME, 

MIETTE
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SL'ETOILE DU MORD, JEUDI, LE 27 MARS 1924.

moment aux nouveaux règle­
ments èdietvs sous le régime de 
la loi de 1 industrie laitière, de 
1 -I-'*' 11 est essentiel, pour I ins­
pection et le elassement.

Ji!

Bon Vieux m-m II
Smipkiêîeîil

délicieux
Ci N CanadIen «
==_ Mefcfiers m ^

! Croîx-D’o% I

s tm que
les boites ou caisses contenant 
du t roulage de chaque bassin 
et du beurre de chaque baratta­
ge portent une marque d’identi­
fication. Un système de. 
qnage avait été 
dans la circulaire No i) du Mi-

8

£ (#

ÉP i r
W,yVim mar-

MrecommandéToujours le Meilleur 
Jamais égalé depuis 40 ans oniAeuui*

""%K

%
nistère fédéral de l’agriculture.' 
mais il n'a pas toujours donné 
de bons résultats. Un meilleur 
système est décrit dans la circu­
laire No 20. publiée par le com­
missaire de l'industrie laitière et 
de la réfrigération. M. .1. A. 
Ituddiek. Dans ee nouveau sys­
tème, le numérotage est consé­
cutif. et va d'un bout à l’autre 
de l'année de calendrier. Le 
premier bassin fabriqué pendant 
l'année portera le No 1, et ce 
numérotage sera continué consé­
cutivement et sans arrêt jusqu'à 
la lin de décembre. Le numéro 
du barattage sera marqué sur 
les boites de beurre de la même 
façon. Cette dernière circulaire 
contient des vignettes indiquant 
la manière de marquer les poids 
les numéros d enregistrement, 
les numéros de barattage et de 
bassin et la marque de fabrique 
sur les contenants de fromage e! 
de beurre.

'Z.t V m# >■'

**ME*Fabriqué à Bcrtb icrvilic. Que., sous la 
surveillance du Gouvernement Fédéral, R| 
rectifié quatre fois et vieilli en entrepôt, u

\Gouteyles

mec d» beurre
-----

I ' m%: lyÿ.-y Z-1 '
-Chemin defer National tous ies lundi, mercredi et 

dredi pour destination vers l’Abi- 
iibi à llcrvey Jonction.

6.07 V. M. Tous les jours pour St- 
Jérôme et les stations Intermédi­
aires.

ven*
W- ,/j

TROIS GRANDEURS DE FLACONS:-oi i\."
VZ5: Changements dans l'horaire des 

trains de passagers en vigueur de­
puis dimanche, le 30 septembre 1923.

LAISSENT JOLIETTE
8.00 A. M. Tous les jours excepté 

les dimanches pour Montréal et 
les stations Intermédiaires.

10.66 A. M. tous les jours excepté 
les dimanches pour Shawinlgan 

Fails, Grand’Mère et Québec et les 
stations Intermédiaires.

12.20 F M. Tous les jours excepté *12 P M. Tous 1rs jours excepté les 
les dimanches pour Montréal et 

stations intermédiaires.

j.:in I*. M. Tous les jours excepté le 
dimanche pour Shawinlgan Falls,
Grand’Mère, Hcrvey Jet, Itiv. 7.56 A. M. Tous les jours excepté 
A Pierre Jet et les stations inter- les dimanches de St-.Iérôme et le 
.mediaires et fait raicordement

Gros 42 onces - Prix $3.80 
Moyens 26 “

| Petits 10 "
Tin* McIcIktk Gin nnd Spirits Distillery Co., 

Limited - Montreal

mm. m2.55m
I 1.106.45 A. M. Tous les lundi, mercre­

di et vendredi, un train quitte 
Juliette pour llawkcsbury arrê­
tant à toutes les stations intermé- 
dinii-s et fait raccordement pour 
Ottawa. f hi

ëfiI PLUS NOURRISSANTS 
<iUC LE PAIN

7.16 I1. M. les dimanches seulement 
pour Montréal et les stations in­
termédiaires.

phosphate. Si les conditions d'humidi­
té sont lionnes, on peut obtenir du 
bon céleri sans fumier en épnudunt 
en couvert tire un engrais chimique 1- 
8-5-hien équilibré, à raison de ‘2,1100 
livres à l'Acre et en mélangeant bien 
A la terre sur une profondeur tie cinq 
a six pouces.

Dans un lion terreau, la graine tie 
céleri germe deux semaines après la 
plantation; pendant ce temps, il fail­
lira tenir le sol humide. On mettra 
In caisse de semis dans la cuisine, et, 
lorsque les plants lèvent, on l'expo­
sera A une fenêtre ensoleillée ou ou 
la mettra dans une couche chaude. Au 
html de deux semaines, mi pourra re­
piquer les plants A 1 '/a ou deux poli­
ces d'espacement ; un mois plus tard, 
ils seront assez robustes pour pou­
voir être

du tourisme, on sera peut-être induit 
A seconder l’Association dans son ef­
fort.

"Je tremblais au moindre bruit, à 
la moindre excitation,” écrit 

Madame Beaulieu

€8 JI
Que nos municipalités compren­

nent les avantages du tourisme, qu’­
elles coopèrent efficacement avec les 
autorités qui travaileiil à son déve­
loppement. Mlles en bénéficieront.

Une occasion excellente se présen­
te pour nos villages d'ajouter A leur 
prospérité et d'activer leur dévelop­
pement en s'organisant au point de 
vue d'accommodation. Que tous en­
trent dans le mouvement afin d’as­
surer que nos hôtelleries et nos pen­
sions dans les districts ruraux, ré­
pondent aussi bien que possible A tou­
tes les exigences qui leur seront im­
posées.

I.es localités les mieux pourvues 
transplanter en pleine 1er- d’accommodation seront les plus favo­

ri". On voit par IA qu'il faut environ > risées et ce ne sera que justice, 
deux mois pour obtenir de lions 
plants. lui graine semée le 1er mars 
devrait donner des plants lions A 
transplanter le 1er mai. Pour la der­
nière plantation et la récolte d'au­
tomne, la graine semée vers la mi- 
avril ou le 1er mai donnera de bons 
plants pour la transplantation en 
juin.

n
■ dimanches pour Montréal et les 

stations intermédiaires.t* i Jamais dans l'histoire du monde il 
n'y eut autant de vas de névrosés et 
d'irritabilité nerveuse, accompagnés 
d’accès de depression, que i.cpuis la 
Grande Guerre. Cet état atteint non 
seulement les hommes et les femmes 
tuais même les entants. Celte, condi­
tion nerveuse affecte tout l’orga­
nisme, causant des indigestions, des 
maux de tête, la faiblesse, l'insomnie, 
l'anémie etTinalemenl, si ou n’y prend 
tarde, ce mal si insidieux et si re­

douté : la tuberculose. Pour protéger 
le système, ce qu’il y :i de mieux à 
faire, c’est de reconstituer et de 
touiller l'organisme avec du Camol. 
Le Carnol a remis Mme. Beaulieu île 
débilité nerveuse. Kilo dit :

“Je ne sais comment vous exprimer 
nia gratitude de tout le bien que m'a 
fait le Carne 1. J'étais extrêmement 
déprimée, je n’avais plus d’appétit. 
I.e plus léger effort me fatiguait. Je 
lie pouvais dormir. Je tremblais au 
moindre bruit, à la moindre excita­
tion. J’étais sur les nerfs. Je mai­
grissais. Finalement j’ai consulté 
mon médecin et il m'a dit que j’étais 
complètement épuisée et que j'avais 
besoin d'un tonique. I.e meilleur 
ionique pour votre cas, me dit-il, 
c’est du Carnol. J’ai pris du Carnol 
pendant un mois et je me sens si bien 
aujourd'hui que j'ai peine à croire 
qu'il y a six semaines j'étais en si 
mauvaise saille.”—Mme. 1rs. Beau- 
lieu. Rivière du Loup.

Carnol se vend partout, clics tous 
les bous pharmaciens.

ARRIVENT A JOLIETTEI
o>

«a n>MIE
/ - 55stations intermédiaires.

0
10.56 A. M. tous les jours de Mont 

réal et les stations intermédiaires 
Tous les mardi, jeudi, et samedi, 
un train laisse Uawkcsbury pour 
Juliette arrêtant A toutes les sta­
tions et arrives A .toilette A 13.V> 
I*. M.

2.20 l\ M. tous les jours except./' 
les dimanches de Rivière A l’iei'ie 
Jet, Carneau Jet, Grai.d'Mère, 
Shaxvinigan Falls et les stations 
intermédiaires.

V:i5 I*. M. Tous les jours excepté 
1rs dimanches ;le Montréal et les 
stations intermédiaires.

(1.55 P. M. Tous les jours excepté 
les dimanches de Montréal et les 
stations intermémoires.

1.12 P. M. Tous les jours excepté 
les dimanches de Québec, Grnnd’- 

UI Mère, et les stations interuiédiai- 
g -s '

Publié par le Directeur de lu 
Publicité. Ministère fédéral de 
l'agriculture.

Ottawa, 1 1- mars 11)21.

du Ministère fédéral de VAgri­
culture sur “I,‘industrie du su­
cre d'érable" recommande d'en­
tailler avec une mèche de trois 
huitièmes, de sept huitièmes et 
de un demi-pouce. On fait le 
trou en remontant légèrementJ 
sur une profondeur de un pouce 
et demi dans un arbre de gros­
seur modérée cl de deux pouces 
dans un arbre plus vieux. Ou en­
taille à environ trente pouces 
du sol. dans un endroit où l'é­
corce paraît saine, et à quelque 
distance d’une vieille entaille. 
Ce bulletin, que l'on peut se 
procurer en s'adressant au Bu­
reau des publications, du Minis­
tère fédéral de '1 Agriculture, 
Ottawa, montre les types de 
“goiidrelies” ou "chalumeaux" 
et de chaudières à employer et 
donne les plans d'une sucrerie 
moderne.

( Publié par le Directeur de la 
Publicité Ministère fédéral de 
l'Agriculture, Ottawa, le 18 
mars 1921)

■Il
1 AVIS SPECIAL»

i

AUX CULTIVATEURS !
Crédit-Canâda

Limitée
ffjr.% ï WPVous trouverez aux endroits ci-dessous mentionnés ^ 

des médicaments pour le premier pansement de chaque g 
maladie et souvent la GUERISON IMMEDIATE, du fait g 
qui l'animal aura eu le remède qu’il lui faut. Contrat de la malle DIVIDENDE

W. S. ni.Ain.
Régisseur de la station expérimenta 

le de Kentville, N.E.
A \'IS est par les présentes donné 

<r^(pi’im DIVIDENDE de DEUX 
ponr eenl, soit au taux de 8 pour 

par année sur le capital-actions 
privilégiées acquitté de celte institu­
tion. a été déclaré pour le trimestre 
courant, payable le et après le 
di QUINZIEME jour de mars 1!)24, 
aux actionnaires enregistrés le 1er 
mars l!>2t.

— St-.leim île Mathu: M. Henri Arbour, marchand. 
m Ste-ltmélie de l’Energie: M. Ernest Dufresne, marchand 

t.a Barrière: M. Forest.
St-Zvnon: M. Joseph Mardi, marchand 
SI-Michel des Saints: Pharmacie llivest ,
St-Côme: M. Emile Lachapelle, mnrehano.
St-Alphonse: M. Lépine. M. Arbour, marchands 

= St-Liguori.
UÈ Stc-Béatrix: M. Arbour, mnrelmnd.
™ Stc-Mélanic: MM. Alaric, Brault, marchands

Pied de la Montagne: Sylvio Perrault, beurrier et .nareliand 
Radstoek: M. J os. Monde, cultivateur.
St-Ambroise: M. A. Poirier, Louis Dcsilets, maieliands. 
St-Nor6crt: M. A. Diieharine, marchand.
St-Thomas: M Goulet, N. RobUlard, marchands, 

g St-Jarques: Dr Mclançon, pharmacien, O. Goulet et Fils.
|§| St-Esprit: Eugène Lafortunc, marchand 
|§| Crabtree-Mills: M. C. A. Granger. 
g Ste-Marie Saloinée: M Magloirc Mclançon.

DES SOUMISSIONS CACHETEES 
adressées au Ministre des Postes se­
ront reçues à Ottawa, jusqu'il midi, 
vendredi, le 18 avril 1 !I21, pour le 
Iranport des malles de Sa Majesté, 
sous les conditions d'un contrat pour 
un terme de quatre années, Il fois 
par semaine sur la route entre ST­
EEL IX DE VALOIS et ST-M1CMEL 
DES SAINTS et retour via les bu­
reaux de poste de St-.lcan de Mallia, 
Stc-Emilic de l'Energie, la Barrière, 
et St-Zénon, aller et retour, à com­
mencer au bon plaisir du Ministre 
des postes.

Des avis imprimés contenant des 
renseignements plus détaillés au su­
jet des conditions du contrat pro­
jeté peuvent être vus aux Bureaux 
de Poste de St-Félix de Valois, Sl- 
Jcnn de M allia, Stc-Emilic de l'E­
nergie et St-Mieliel des Saints et nu 
bureau du Surintendant du District 
Postal, où l'on pourra aussi se pro­
curer des formules de soumission.

Bureau du Surintendant du district 
Postal.

centLes mardi, jeudi et samedi, un 
train venant de Hnwkcshury et les 
stations intermédiaires, arrive A Ju­
liette A 3.50 P. M.

LE TOURISMEi
snmc-

SERVICE DU DIMANCHE 
ARRIVENT A JOLIET'IE 

10.55 A. M. De Montréal et. les sta­
tions intermédiaires.

3-9
L’Association du Tourisme de la= Province de Québec, une association 

sans but lucratif, qui a son centre 
principal A Montréal, s’occupe acti­
vement A la préparation de la pro­
chaine saison du tourisme. Elle étu­
die les meilleurs moyens A prendre 
pour attirer dans notre province le 
plus grand nombre possible de tou­
ristes, et, une fois que nous les au­
rons attirés, leur fournir tout le con­
fort nécessaire

Par ordre du Bureau de Direction. 
LUC ROCHEFORT,

Gérant-général.m
Monlrénl, 8 mars 1 !)‘2I.PART DE JOLIBTTE

LA CULTURE
DU CELERI

7 15 P. M. pour Montréal et les sta­
tions intermédiaires.

V plus amples informations peu­
vent être fournies A toutes per 
sonnes sur demande en s’ndres 
«nnt A l'Agent des billets du Che 

*lr -tr Ver National

■y PRENEZ-EN NOTE 
lorsque l’occasion sc présentera, 

n’oubliez pas que vous pouvez vous 
pour rendre agréable procurer au bureau de l’Etoile du 

leur séjour parmi nous. Nord, les offrandes de messes ou bou­
de n’est pas IA une tâche facile, quels spirituels, choisis d'après les 

mais on espère que quand on saura dernières nouveautés aux prix de 16, 
dans nos campagnes toute la valeur ‘25 et 50 cents.

1
Instructions pour

le marquage
(Notes des fermes expérimentales) 

On peut obtenir du bon céleri sur 
tous les terreaux riches de jardin. Le 
céleri exige beaucoup d’engrais, fau­
te de quoi ses tiges ne seront ni ten­
dres ni bien développées. Elles ne le 
seront pas non plus si le sol se dessè­
che, quand bien même les engrais el 
l’humidité—sont essentielles pour que 
le céleri puisse continuer à pousser 
sans interruption. On peut, par l’ar­
rosage ou par un paillis, tenir frais 
et humide les sois chauds et secs. Ce 
n’est pas un très gros ouvrage que 
d’arroser une petite parcelle de cé­
leri pendant une période de sécheres­
se. En préparant votre jardin pota­
ger, mettez de côté du bon fumier, 
bien pourri, pour une rangée de cé­
leri. Creusez A la bêche ou A la char­
rue un sillon d’environ dix-huit pou­
ces île large et six polices de profon­
deur el mettez-y une bonne conclu­
de fumier, d’environ quatre pouces 
d’épaisseur. Déposez sur ce fumier 
votre bon terreau de jardin, que vous 
mélangerez parfaitement avec le fu­
mier, puis njoutez-y du superphos­
phate, A raison de 500 livres A l’a­
cre. Si le jardin a été bien fumé pen­
dant des années, il suffira d’êpandrc 
du fumier A la volve et de l’incorpo­
rer au sol en y ajoutant du super-

1 =3
Ne négligez pas les Cramponnurcs, Plaies, Indigestions, Pof- 

(ages, Eponges (Crapauds), Gourme bénigne, Tumeurs, etc.iE
■

DES CONTENANTS DE 
BEURRE ET DE FROMAGEEn plus, si vous avez des chevaux qui souffrent d un 

mut chronique quelconque, tels que : Forme osseuse (ring 
bone), Cornage, Eponge, Criptorchidc (Chevaux lion- 
gre), Hernie, etc., je ferai ces opérations sous garantie gj 
de guérison, sinon vous n’aurez pas UN SEUL SOU A §g 
DEBOURSER. m

E ' V »ï
g" V

Les directeurs de fromagerie 
''t de beurrerius canadiennes 
sont maintenant tenus de 
quer tous les emballages de 
beurre et de fromage

EMPLOYES DE FERMES
LE CHEMIN DE FER NATIONAL DU CANADA

Nos trains circulent comme suit:

DEPARTS DE JOL1ETTE
Pour Montréal, gare Viger: — (b) 

7.00 A. M , 8.15 A. M., 3.40 P. M., 
et (c) 7.30 P. M.

Pour Montréal, gare Windsor:— (c) 
8.55 P. M. et (b) 4.26 P. M.

Pour Berthier, Trois-Rivières, Grand’­
Mère et Québec: — (a) 10.15 A 
M., (b) 11.05 A. M., (c) 3.65 P. 
M., et (b) 6.06 P. M.
(Le train de 10.15 heures ne sc 

rend pas à Berthier).
Pour Berthier et Trois-Rivières (b) 

6.10 P. M.
Pour Berthier: — (b) 9.85 A. M. 

Pour Lanoraie: — (c) 5.10 P. M. 
Pour St-Gabricl: — (a) 11.45 A. 
M. et (b) 7.07 P. M.

(a) journellement; (b) dim. excepté; 
(c) dim. seulement.

J. E. POIRIER.
Agent.

I
J. P. CHILLAS, 

Surintendant intérimaire, 
(lu District Postal. 

Montréal, 17 mars, 1924

1 niar-
= DE CONCERT AVEC

LES GOUVERNEMENTS PROVINCIAUX
AIDERA AUX FERMIERS. CETTE ANNEE ENCORE, A SE PROCURER DES OUVRIERS

E besoin s’en fera grandement sentir par tout le Canada. S’il 
vous eu faut, failcs-vn la demande immédiatement. Le Dépar- 
lemeiil de Colonisai ion et de Développement du Chemin de Fer 

National du < \innda, par l’eut remise de ses représentants en Grande- 
Bretagne, en Scandinavie, el dans les autres pays d’Europe, offre, en 
cette matière, un service gratis aux fermiers. Faites votre demande 
immédiatement pour les ouvriers dont vous avez besoin, afin de leur 
permettre d’arriver au Canada pour le printemps.

On peut se procurer d.s formules de demande en s’adressant aux agents du
CHEMIN DE FER NATIONAL DU CANADA 

OU AU
OÜP.'âtEr.lENT CE COLORISATION ET DE DEVELOPPEMENT DU 
CHEMIN DE FER NATIONAL DU CANADA

MONTREAL, QUE.

1
cou for- 20m3f

Donnez à vos animaux de ma poudre de condition gg 
qui n’affailbit pas et contient tous les médicaments né- g 
cessaires au nettoyage de chaque organic. g

1 I| Cela paie d'employer
LE FINI A PLANCHER MARBLE-ITE
MARTIN-SENOUR
Mien de ici /jour /es P/nnc/iers en Bois Franc lin Ai durée du Fer 
Ecrive^; au hurfau-dicf. Montreal,pour(Iciimntlvr In brodnrcllvomliiite

_____ "le peinturage à la maison rendu facile"

EN VENTE CHEZ

ROY & ÔESROCHERS,
Jolictlo.

le Dr DamaseToutes ces préparations ont été approuvées par ... =
Généreux, président et professeur à l’Ecole de Médecine vétéri­
naire de Montréal.

HPCONSULTATIONS GRATUITES PAR TELEPHONE OU AU
BUREAU.f:

Id:el -.1Dr A. BELANGER
wm100 RUE MANSEAU, Tél. 89 JOL1ETTE. Qué.

I LKl Que.Illlllil

La saison du
sucre d érable

^iiffiiitiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii'iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii1^
B. de P. 898TELEPHONE t 330

J. RAOUL ROBERT Indispensables à tous les hommes sont lesLa sève ou 'Tenu d'érable" 
peut sc mettre à couler à tout 
moment quand la température 
est favorable, vers la lin du l’au­
tomne et en hiver, mais les fa­
bricants expérimentés n'entail­
lent leurs arbres que lorsque le 
printemps arrive, car c’est à cel­
le époque de l'année que la 
léc de la sève est la plus réguliè­
re. Il est rare que lus conditions 
soiiint favorables avant le mois 
de mars. On se règle sur la tem­
pérature pour savoir quand on 
doit entailler ; les conditions qui 
favorisent la coulée de la sève, 
sont des journées chaudes et 
solcillécs et des nuits froides. 
Dans tous les cas, il est indis­
pensables d’être prêt avant que 
la saison ne commence, c’est-à- 
dire qu'il faut avoir les ustensi­
les pour la fabrication du sucre 
et une bonne provision de bois 
sec, mélangé,. I.e bulletin No 30

Commissaire d* la Cour Supérieure 
Courtier en assurances

{Feu, Vie, Accidents, Automobiles, Employés.)
Gérant du district pour la

‘Manufacturer's Life" (Assurance-Vie)
28 NOTRE.DAME
Ki» face <lu Hurentt de l'ostc.

11
:réel ZH yF hmL •pi/J£

BSllill!

Pourquoi le Ford prédomine

mis #
I mI5B S£5L

m AJOLIETTE, Quë. Je souffrais beaucoup d’é- 
laucemeutSjdedouleurs dans 
les reins et le travail que j’a- 
vaisàfaire me fatiguait beau­
coup. C’est que mes forces 
s’étaient affaiblies et que je 
n’avais plus l’endurance 
d’autrefois. Certains jours 
je me sentais même si acca­
blé qu’il m’était impossible 
de me rendre à mon or . rage. 
Je suis allé voir un docteur, 
il ma donné, à plusieurs re­
prises, des remèdes que j’ai 
pris ; cependant j’étais tou­
jours souffrant. J’ai ensuite, 
de mon propre gré, employé 
les Pilules Moro qui m’ont 
d’abord grandement tonifié ; 
mes maux de reins ont peu 
à peu disparu et ma santé 

“ v ■ ' s’est rétablie. M. Samuel 
M. SAMUEL DUSSAULT, Dussault, 6, rue Elisabeth, 
5, rue Elisabeth, Sorel, P.Q. Sorel, P.Q*

Ce n’est jamais le temps, pour un homme surtout, 
d’être malade puisque la maladie est une grande entrave 
au bonheur et il la fortune. Ceci nous fait bien voir Pim-

tô/.tan
COU-

............................................................ iiiimiiimiiiiimiimiimimiiiimiiiiiiiiimimtii,^

ilg
Simplicité de conduiteSÉITel. Lnssallc 868

Docteur René Laporte Le Ford fonctionne avec une simplicité 
remarquable.
Le changement de vitesse se fait auto­
matiquement par le pied, de sorte que 
la main reste toujours au volant, et les 
yeux sur la route. Le conducteur peut 
donc constamment se rendre compte 
du mouvement des véhicules et des 
piétons.
On ne peut jamais manquer un change­
ment de vitesse, La transmission Ford 
étant planétaire, les engrenages sont 
toujours en prise, et le changement de 
vitesse est positif et infaillible.
Le Ford est très facile à conduire, et 
il répond au moindre mouvement du 
volant. Il tourne dans un rayon de 
dix-neuf pieds trois pouces.
Le court empattement du Ford est un 
avantage au milieu de la congestion du 
trafic. Le Ford passe partout et on 
peut le placer aisément dans les en­
droits encombrés où les grosses machi­
nes ont difficilement accès.

Voyez n’importe quel vendeur de 
Ford autorisé

m mscil-
De l'Hôtel Dieu de Montréal et des 

Hôpitaux Américains
SpECIALITE: —- Tuberculose, Maladies du foie et de 

^'estomac, des poumons, voies urinaires. Analyse du sang.
RAYONS X TRAITEMENT MODERNE.

2236 Ontario est,

a
fl ' j

Montréal.
t%1

sRRORITEZ-EN Hi l

M <i
iLe franc est à la hausse, mais pendant u n mois, il a été très bas et nous en avons profité 

pour importer quelques spécialités françaises et vous en donner le bénéfice tant que dure­
ra notre approvisionnement ;

JUBOL — .......... —........
GLOBEOL ... ........ ............. .
NEVROSTHENINE ......... .
URODONAL    ............
IODALOSE GALBRUN .....

»
Q.

........ ............75 HEMOGLOBINE DESCHIENS

.....................75 ELIXIR DUCRO......................... .

.......... .....1.00 SIROP FAMEL..... ........................ .

........ .........1.00 PULMOSERUM BAILLY.........

..................1.00 VALERIANATE PIERLOT...........
................. 1. *5

1.25 rÆ.........  1.25
'**"*****.*....*. I #25
........  15S

1.60 AUTOS CAMIONSportance de conserver sa santé et de lie rien négliger pour 
la rétablir lorsqu’elle est atteinte de quelque façon. Les 
Pilules Moro sont indispensables à tous les hommes qui ont 
le souci de leur santé.

Le» l’ilule» Moro «ont en vente chez tou» le» marchand» de remède». Nou» 
le» envoyait» aussi par la poste, au Canada et aux Etats-Unis, sur réception du prix, 
50 lotit la boite.

FANDOR1NE ........... *TRACTEURSI

OSCAR L AM DRY, Pharmacien
il: 228 et 482. 8 yagence “La Voix de mon Maître" %

51, rue Notre-Dame, JOLIETTE, P. Q CFaeceuuieJE
COMPAGNIE MÉDICALE MORO, 274. St-Denis. Montréal.miiiiiiiiii IIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIUIIIIU*

025348534853485348534823

015323232323235353534848232323532323485323



> L'ETOILE DU NORD, JEUDI, LE 27 MARS 19M.

i dre, le travail, la justice, le progrès, 
le désintéressement, le patriotisme, 
l’union, que puis-je désirer de plus?
Que puis-je souhaiter de mieux?
Mais, au même instant, une femme 
apparaît. Elle est grande, élégante, 
aux traits délicats et rosés, avec des 
yeux bleus ar.ur qu'ombragent de 
longs cils; de longs cheveux d’or on­
dulent sur son cou d’ulbûtre et ne 
porte pour coiffure qu’une couronne 
de Ils; vêtue d'une tunique couleur 
firmament, resserrée dans ses plis par 
une ceinture étoilée, dessinant un bus­
te de nymphe; ses pieds de rose ef­
fleurent ù peine le parquet profane; 
dans sa main gauche, elle tient une 
clef d’or tandis que de sa droite, clic 
montre du doigt quelque chose d'in­
visible ou regard des mortels pré­
sents. Province de Québec.

—Je n’ai pas été appelée, dit-elle, District de Joliette.
No. «23

EPHREM DUFRESNE, bourgeois, 
de la paroisse de Salnt-l.iguorl, 
dans le district de Joliette, deman­
deur

“FORD” A VENDRE AVIS
Les personnes qui ont du 1;. ;,e A 

faire laver sont priées de s’adresser 
à Mme Odilon Tremblay, 4 rue St- 
Joseph. Tout lavage se fera à prix 
très modérés.

SERVANTE DEMANDEE
Une bonne servante trouvera une 

position immédiate en s’adressant A 
Mme Albert ltiopcl, 117 rue Man­
seau.

ST AMBROISE

La Feuille Naturelle A VENDRE:—Résidence ayant op- Un automobile "Ford" modèlei 
purtcnuc à l'ancien curé J. D. Lnpor- ' 1923, deux mois d'usage, à vendre a, 
te. Voisine de l’Eglise. Magnifique sacrifice pour cause de départ S’a- 
grand terrain. La plus belle place dresser & A. Lcfrunçois, 128 rue St- 
du village. Four condition 'etc., adres- Viateur, Joliette. 27m. 2f.

r.T'

du Thé Vert A VENDRE
30 lots vacants, assortis de gran­

deurs, situés sur lu rue St-Antolne, 
Joliette, sont à vendre h sacrifice. 
S’adresser à M. Vital Mardi, 250 De 
Lunuudlèrc, ou par téléphone No 45 
27m. 4f.

se/.-vous à J. F. GOYET, St-Ambroi­
se de Kildare. AVIS Vente par le shérifiiSALUA 28f8f.

La personne qui a trouvé une din­
de dans le chemin Base de Roc, près 

Une “tank” complète pour gazo- de M. Joseph Mardi, jeudi, le 20 
line. Conditions faciles. S’adresser ù mars, voudra bien communiquer a- 
C. Ladouecur, épicier, coin Ste-Annc vec M. Abel VcssoL 
et Baby, Joliette. (13 mars jno.) |

Décès à St-JacquesA VENDRE

AVIS PUBLIC est par le présent 
donné que les TERRES ET HERI­
TAGES sous mentionnés ont été sai­
sis et seront vendus aux temps et 
lieux respectifs tel que mentionné 
plus bas.

M. Aimé Dugas est décédé ces 
jours derniers à St-Jacques VAchlgan, 
à l’âge de 50 uns.

Les funérailles ont eu lieu en l’é­
glise paroissiale de St-Jacques au mi­
lieu d’une assistance nombreuse de 
parents et d’amis.

La levée du corps a été faite par 
M. le chanoine A. O. Houle, curé et 
le service a été chanté pur le Itvd 
J. Dugas, jésuite, assisté de MM. les 
abbés Fréchette et Béliveau, beau- 
frère et cousin du défunt, comme dia­
cre et sous-diacre.

Nos vives sympathies ù lu famille.

10 MILLIONS DE MARKS ALLE 
MANDS POSITION DEMANDEE

Aussi 5 billets de 100 Couronnes 
autrichiennes pour $1.00 seulement, 
envoyés par malle sur réception d’un 
mandat-postal ou $1.00 en timbres. 
BAltSKY FRERES, 180 McGill, 
Montréal.

SACHEZ BIEN M. Chs-Edouurd Roy, beurrier de 
que c'est au coin des rues Notrc-Da- St-Ainbroise, possédant ses diplômes 

et St-Paul, Joliette, que vous offre ses services comme fabricant 
trouverez le plus grand choix d’hn- tic beurre. -S’adresser à M. Euclier 
bits et pardessus à très bon marché, lloy, St-Auibroisc Co. Joliette. 
pour hommes et jeunes gens. Vous 20m. 3f. 
serez, satisfaits en achetant chez Bou­
la rd Frère.

a fait la conquête de bien des personnes habi­
tuées aux thés verts de la Chine ou du Japon. 
L’avez-vous jamais essayé ?

COUR SUPERIEUREme *•<

M *74 F 27m.tf.
et pour haut inc voici ! Je viens vous 
rappeler que sans moi vous ne pou­
vez rien faire de durable ni de grand. 
Sans moi, l'Autorité n’est que la ty­
rannie et la justice l’arbitraire, sans 
moi, le travail est exploité, le Désin­
téressement s’émousse, le Progrès se 
ralentit, l’Union se désagrège, l’Or­
dre se néglige et le Patriotisme s’en­
dort.

A VENDRE
Un salon de toilette (barbier), 

complètement équipé. 3 chaises, fix­
tures, etc. Conditions exceptionnelles. 
Cause de la vente: santé. S’adresser 
an No 72 rue St-Vintcur, Juliette.

27m.jm>.

PERDU(13 mars jno.)
,'iiiiimiiiiiiiiiiiiimiiiiiiiiiimimtitiiiimtimummiiiiiiumiimimiti^

“Le Journal du Peuple”
ON DEMANDE Il a été perdu samedi le 22 mars, 

de la gare du C. N. IL, Joliette à 
Mme C. Kiel, 32 Notre-Dame, in- Gare Moreau, de là rues

vite les dames et les demoiselles à bte-Cntherine, 1 apincau et Mont— 
visiter son Salon de Modes durant porte-feuille contenant
l’exposition qui commencera le 14. SOU.OO .Si trouvé S. V. P. notifier

M. “X”, 81 rue Gaspard, Juliette. 
Généreuse récompense promise.

OUVERTURE DES MODES
Un jeune homme possédant réfé­

rences, sachant bien son français, lu 
tenue de livres, trouvera une position 
en s'adressant pur lettre ft casier 130, 
Joliette.

I —vs—
ERNEST MARION, ci-devant du 

même lieu, et actuellement de lieux 
inconnus, défendeur.
Une terre située dans la paroisse 

de Snint-LIguori, dans le district de 
Joliette, connue et désignée aux plan 
et livre de renvoi officiels du cadas­
tre de la dite paroisse, sous le No 
4; de la contenance de deux arpents 
et demi de largeur sur quarante-qua­
tre arpents de profondeur, le tout 
plus ou moins—avec bâtisses dess;^ 
érigées. M

Pour être vendue à la porte de 
l’Eglise de la paroisse de Snint-Li- 
guori, le JEUDI, le VINGT QUA­
TRIEME jour du mois d’AVRIL 
1924, à DIX heures de l’avant-midi.

Le shérif
Bureau du shérif, Georges Desroches 

Joliette, 17 mars 1924.

UTEtmle bu îîmrh §
I le plus fort tirage des journaux g 
g dans Juliette, dans les paroisses ~ 
8 environnantes, chacune prises 
3 séparément et à l’étranger.I PRIX DE L’ABONNEMENT:
f Un an payé d’avance------ $1.00
1 Dans un rayon de 40 milles 75c 
| Pour les Etats-Unis

La rédaction du journal n’est 
pas responsable des idées et des 
opinions émises par les corre V 
pondants.

Nous offrons
Obligations alle­

mandes et autri­
chiennes. 1;000,000 
couronnes obi. ville 
Vienne 5 p. c. $42.50 
1,000,000 cour. obi. 
ville de Munich 8 p. 
c. $16.00.

Une seule bonne 
spéculation vaut ti­
ne vie de travail.

A. T. Lafrenière, 
21 St-Paul, Joliette.

Tel. 176

REMERCIEMENTS
l*n famille Wmlon remercie sincè­

rement les personnes qui lui ont té­
moigné îles marques de sympathies à 
l'occasion de la mort de M. Edmond 
Wmlon, soit par offrande de 
bouquets spirituels, tributs Moraux 
ou assistance aux funérailles.

mars.
Toute personne désirant se coiffer 

trouvera le chapeau qu’elle aime à 
un prix peu élevé.

DEFENSE D'AVANCER —En moi demeurent les vertus 
théologales et cardinales, ainsi que 
les sept dons du Saint-Esprit et les 
sept oeuvres de miséricordes spiritu­
elles. Je fais partie des neuf choeurs 
d’Anges qui sont: les Séraphins, les 
Chérubins, les Trônes, les Domina­
tions, les Vertus, les Puissances, les 
Principautés, les Archanges et les 
Anges. J’nbhorc le Paganisme avec 
ses honteuses maximes, scs grossiè­
res superstitions et ses hideuses ido­
les. Je tiens la clef du temple du 
bonheur terrestre, et je suis toujours 
prête à eu ouvrir la porte A quicon­
que observe mes commandements. 
Enfin, je suis la médiatrice, la divine 
messagère, entre le ciel et la terre, 
sans cesse occupée A exécuter les or­
dres du Très-Haut dans le gouverne­
ment universel du monde.

C’est alors que, émus, les représen­
tants du peuple se levèrent et, ploy­
ant le genou dans un élan de l’Ame 
vers l’Elcrncl, s’exclamèrent!

O Christianisme, sois le bienvenu I

RAVIROL.

AVIS AUX CULTIVATEURSJe, soussigné, fais défense d’avan­
cer en mon nom, A qui que ce soit, 
sans une autorisation signée et écri­
te de ma main.

(13 mars 4 fs) La Laiterie de Joliette est mainte­
nant prête à recevoir la crème que 
les cultivateurs voudront lui envo­
yer. Plus haut prix du marché payé. 
27m. 3f.

messes
SERVANTE DEMANDEE

JOSEPH I. A BRECHE, fils 
<4 fs.) S’adresser il Joly et Frères, mar­

chands de nouveautés, Joliette. 
tim. jno.

1.50 St-Paul, 27 mars 1U21 HERITIERS DEMANDES
ST-AMBROISE DE KILDARE
Terrain à vendre à bien bon mar­

ché, en face de l’église paroissiale.
S’adresser A M. A. A. BOUCHER, 

li Notre-Dame, où A Mme Oscar 
Conreliesnc, 75 St-Viatcur, Joliette. 
27m 2f.

Des héritiers inconnus sont cher­
chés partout dans le monde. Plu­
sieurs personnes vivant dans un ét.V 
de pauvreté sont réellement riches, 
ne le sachant pas. Vous pouvez êtr» 
une de ces personnes-là. Demandez 
le Livre Index, “Missing Heirs and 
Next of Kin” qui contient des listes 
authentiques d’héritiers inconnus c* 
(le propriétés non réclamées pour qui 
des annonces ont été faites ici et là. 
L’Index des Héritiers Inconnus que 
nous offrons en vente contient des 
milliers de noms (pii ont été publiés 

1 dans les journaux américains,
(liens, anglais, écossais, irlandais, gal­
lois, allemands, français, belges, su­
édois, indiens et dans d’autres jour­
naux, annonces commandées par les 
avocats, exécuteurs ou administra­
teurs. Il contient aussi une liste de 
dividendes non réclamés de la Ban­
que d'Angleterre. Votre nom ou 
ceux de vos ancêtres peuvent être 
sur cette liste. Envoyez $1.00 (un 
dollar) de suite pour ce livre A 

International Claim Agency 
Dept. 445

PITTSBURGH, PA.

POELE A VENDRE
a AGENT DEMANDE

Une importante compagnie 
d’automobile» de Montréal 
désirerait placer un Agent à 
Joliette. Chance exception­
nelle de se créer un commer­
ce actif, florissant et agréa­
ble. Commission rémunéra­
trice. S’adresser à C M. SI- 
COTTE, St-Bruno, Comté 
Chambly.

Un poêle électrique “Moffat”, 4 
ronds, fourneau, réchaud, émaillé 
blanc, nickelé, avec tablettes pour us­
tensiles, dernier modèle. Conditions 
raisonnables. S’adresser à 3 rue Stc- 
Annc ou à nos bureaux.

Bureau et atelier:
• 24 PLACE BOURGET.
Tel. Bell 43. Joliette.

POUR CHICOUTIMI
Mini- Georges Dusrochcs est partie 

jeudi dernier pour Chicoutimi, où el­
le passera quelques semaines de en­
coures, l'Inde de su tille, Mme Rodol­
phe M ado rc.

SERVANTE DEMANDEE
•S’adresser à M. Amcdéc Joly, mar­

di,mil de nouveautés mi à 7!l rue St- 
Louis, Juliette.

ALBERT GERVA1S, Editeur- 
Propriétaire.

I
FORD A VENDRE

1smimiiiiiiiiiiiimiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii'iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiimiiii,-- Un luitomobilc “Ford" est offert 
en vente. Conditions faciles. S’adres­
ser ù M. F. Lnnicl, agent et réparn- 

cana- tear de moulins ù coudre, 43 Place 
Lavaltrie, Joliette.

VOTRE ARGENT PRETE SUR 
SURETES DE PREMIER* 

ORDRE '
Divers montants de $1000.00 

à $5000.00 à prêter. Voyez le 
notaire René-L. Guilbault, 6 No­
tre-Dame, Joliette.

(13 ma. jno.)Chez nous et
autour de nous

A VENDRE

Une terre située dans le 7èmc rang 
de Stc-Mclunie, de la contenance (le 
70 arpents en superficie, dont une 
partie boisée en bois, avec une sucre­
rie, ù quelques milles de l'église pa­
roissiale, bâtie de maison, grange, 
hangar, et autres dépendances est 
offerte en vente ù bon marché ii un 
prompt acheteur. S’adresser ù Mme 
Napoléon Soulièrc, No 1 rue Oc l’E-

Gm.îtf.

DEMENAGEMENTFAVEUR OBTENUE
Remerciements ù St-Joscph pour 

faveur obtenue avec promesse de pu­
blier.

NOUVEAUX COUPONS ARRIVES
Cheviot brun, tout laine, drap à 

manteau, pardessus d'enfants, drub 
et gris, OÙ pouces de large, double 
largeur, valeur $3.50 pour $2.95 un 
magasin de coupons ,1. CLAUDE 
BARRETTE, 2èmc étage, 36 rue 
Notre-Dame, Joliette, 1*. ().

Après le 1er avril, j’occuperai le 
magasin anciennement occupé par 
Mlle Ii. Bonin, modiste, au No 77 
rue Notre-Dame, voisin de l’IIôtel 
Audct. Vu l’espace restreint de 
mon nouveau local, je suis forcé (le 
vendre une partie de mon stock ac­
tuel en bas du prix coûtant d’ici au 
1er avril. Ce stock consiste en har­
nais, de boghei et d’ouvrage, articles 
de selleries, valises, gants, mitaines, 
et tous les articles de fumeurs.

J. O. LAFREN 1ERE,
Joliette.

POUR LA SEMAINE PROCHAINE
S. B.

Ne manquez pas de vous procurer 
notre journal de la semaine prochai­
ne. Il contiendra des choses qui vous 
intéresseront. Lisez ce qu’on en dit 
en première page de ce journal.

Elli!!!i!llSEIii™i;!.i!,!i:nE!!!!!iimiraiiii!!:Bllini!llll!,'i;!ti*lie

S.-Michel des Saints
%

9 ilÉT— — U.S. A. 
(13 mars j.n.o.) tnng, Joliette.

IM. Rémi Bcllcrosc, l’un des pre­
miers citoyens de cette paroisse, est 
décédé ces jours derniers, ù l’âge de 
70 ans.

M. Bcllcrosc laisse pour déplorer 
sa perte une épouse née I.éa Roy, 5 
fits et 3 filles.

Les funérailles ont eu lieu à Sl- 
Miehcl des Saints ces jours derniers, 
au milieu d’une assistance nombreuse 
de parents et d’n mis.

Le service fut chanté par le Ilvd 
M. Mvlimçon assisté de diacre et 
sous-diacrc.

Nos sympathies à la famille.

ifEN VISITE A VENDREA VENDRE y, êMlle Jeanne Gontliicr, d’Ottawa, 
fille de M. Georges Gontliicr, Audi­
teur-Général du Canada, était de pas- ■ SERVANTE DEMANDEE 
sage à Joliette ces jours derniers, ; Une jeune fille de 12 ù 16 ans, 
l’invitée de M. Le ltégistrateur et de ) trouvera un emploi immédiat en s'n- 
Mme J. Osins Guilbault. dressant au numéro 139 St-Barthélc-

Mm
Les Commises 
Vendent par 

Téléphone

Au No 101 DcLnnuuilièrc, Juliet­
te: cheval et harnais, voitures d’été 
et (l’hiver, Fixtures pour étal de 
bouclier (shop), Balance calculatri­
ce, liane à viande et comptoir, mou­
lin â viande, presse ù saucisse, etc. 
Le tout de premier ordre et bon mar-

20m. 3f.

Accessoires électriques en parfni 
état, poêle et moulin â laver électri­
que. Aussi balayeuse et moteur pour 
machine â coudre. S’adresser chez. 
J. H. Mercier, 36 Place .Lavaltrie, 
Joliette.

23 Place Lavaltrie, 
20m.2f.

A VENDRE OU A LOUER2 If. jno.niv, Joliette.
AUX MARCHANDS Une propriété appartenant â M. 

Zénon Bonin, située nu coin des rues 
St-Edouard et des Carrières, bâtie d u 
ne bonne maison spacieuse, munie 
d’un système de chauffage â eau 
chaude, dépendances et grand terrain 
pouvant être cultivé. Prix et condi­
tions avantageux. S’adresser au pro­
priétaire ou au notaire Lavallée, roc 
Manseau, Joliette.

ché.A VENDRE
Vous trouverez au No 61 rue Ar- 

ehambeault, cliez Mme Ernest Dion, 
plusieurs articles de ménage complè­
tement neufs à de très bas prix.

27 ni. 2f.

A VENDRE
Notre journal étant édité â tirage 

plus considérable la semaine prochai­
ne, il est de l’intérêt des marchands 
d'annoncer dans nos colonnes. Lisez 
ce que "ous disons de notre prochain 
numéro en première page.

SERVANTE DEMANDEE
On demande une servante de suite 

dicz M .Lazare Steinberg. Bon sa­
laire et pas (le lavage.
2 4j. j.n.o.

Le studio de photographe ap­
partenant autrefois à M. Rodol­
phe Blondin, dans le bloc Stein­
berg. Vraie aubaine. L’acheteui 
pourra obtenir la même place 
pour faire de la photographie. 
Conditions faciles.

S'adresser à LAZARE STEIN­
BERG, Joliette.

EXAMEN DE LA VUE COMME 
DANS LES HOPITAUX 

DE PARIS

SPECIAL
Je viens de recevoir un lot
de chapeaux gris, noirs et 
bruns, d’une valeur de $3.50

A LOUER
Chambre meublée, située au No 16 

rue St-Clmrlcs Borromée, Juliette, 
Qué.

Un petit magasin d’une 
petite ville peut dresser 
une ou deux commises 
(ou commis) à prendre 
les commandes par télé­
phones sur les marchan­
dises annoncées, comme 
cela se fait dans les 
grands magasins.
Dans un magasin avec 
plus de 100 téléphonis­
tes, chacune reçoit les 
commandes par télépho­
ne et fait les achats 
pour les clients. Ce ma­
gasin reçoit plus de 3,000 
commandes par télépho­
ne dans un seul jour.

Permettez-nous de vous 
aider à l’appliquer à vo­
tre commerce.

•/'ilïRlStev

A VENDRE
Ameublement de salon, vivoir, sal­

le à manger, set de chambre .aussi 
gramophone cabinet, laveuse électri­
que, bnlnycusc électrique, etc., etc. 
Cause: départ de Juliette. Adressez- 
vous de préférence de 2 heures à 5 
l’après-midi et de 7 ii 8 heures le soir 
chez Madame E. Trudeau, 162 rue 
Mn u seau.

La MédiatriceDES FLEURS POUR PAQUES 2.95pour20m.jmi27milf. PROFITEZ - EN!Célébrez, la grande fête de Pâques 
avec des fleurs. La pharmacie Rivcst 
représente â Juliette la “Dominion 
Floral,” de Montréal. Un service île arpents, bâtie de maison, sucrerie, 
premier ordre est assuré â tous. N”at- grange et autres* dépendances, située 
tendez, pas à la veille pour donner â 12 arpents du village de St-Paul, 
vos commandes. Prix à la portée de est offerte en ventes â de 
tous. Venez, voir nos catalogues et conditions. Aucune offre raisonnable 
demandez, nos prix.

A VENDRETERRE A VENDRE (Suite de la première page)

—Tout pour mon pays, dit-il, et 
mon repos, et ma fortune, et ma vie! 
Moi, Je ne discute pas, je me dé­
voue; Je ne résonne pas, je me sa­
crifie. J'honore mon pays en l’aimant 
et je le défends de ma plume, de ma 
parole, de mon épée, car c’est moi, 
() président, qui, sur les champs de 
bataille, lutte et meurs pour la Ré­
publique!

—Je te salue encore Noble Patiio- 
tisme! Mais quelle est donc cette dou­
ce et charmante personne qui t’ac­
compagne?

—-C’est l’Union, ma fille, que, en 
eus malheureux temps de discorde et 
de trouille, les républicains semblent 
oublier. Et pourtant, n’cst-cllc pas 
la prospérité dans la paix et le triom­
phe dans la guerre, In chaîne indes­
tructible et vivante qui relie tous les 
citoyens? n’cst-cllc pas l'imprenable 
citadelle d’un peuple, la force -d’une 
nation et le respect de l’étranger!......

—Patriotisme, Union ! s’écrie le 
président ému, prenez, place entre le 
Désintéressement et le Travail.

Le patriotisme avait fermé la mar­
che du défilé.

—Allons! dit le président avec un 
légitime orgueil, je crois que 
gouvernement est complet. Assuré­
ment, ajouta-t-il, avec l’autorité, l’or-

Unc terre de la contenance de 112 Chapeaux de feutre,
belle qualité, nuances noti^ "

3.50

Vaches “Ayrshire”, enregistrées, 
passées ù la tuberculine, aussi deux 
taureaux, dont l’un âgé de 1 an et 
l’autre de 2 ans. S’adresser â M. 0- 
néz.imc Thibodeau, Stc-Elisnbctli. 
20m. 2.f.

velles
bonnes 90m.2f.R. D. Ouellette, O. O. D., opticien 

spécialiste. Succursale à Montréal, 
Joliette et Shuwinigan Falls. Jours 
de bureau A .Miette: Vendredi et 
Samedi, de 9 hrs A. M. â 10 heures 
P. M. Tel. Bureau 200, Rés. 130 J 

17 janv. j.n.o

Chapeau National, la plus 
belle valeur de chapeau ca­
nadien

refusée en s’adressant â M. J. A. Ué- 
rubé, succursale P. T. I.égaré, Jolict-

13m. jno.

A VENDRE
Poêle en fonte solide "Penn Es­

ther”, ti grands ronds, réservoir à 
eau chaude. Corniche et base en nic­
kel. Chauffe également au bois et au 
charbon. Valeur $60.00, à vendre â 
sacrifice. S’adresser â J. A. LA FRE­
NI EUE, 130 rue Notre-Dame.
13m. jno.

A VENDRE OU A LOUER
Une maison de 12 appartements, 

située nu No 136 rue Manseau, Jo­
liette est â vendre ou A louer. S’a­
dresser A M. J. A. Bérubé, Succursa­
le P. T. Lcguré, Joliette.

AVIS AUX CULTIVATEURS
Un beau cheval canadien “Mar­

quis” sous poil brun, enregistré sous 
le numéro 1862, primé de 1ère clas­
se, très recommandé pour la repro­
duction, sera à Vécu rie (le son pro­
priétaire M. Napoléon Allard, St-A- 
lexis, Co. Montcalm. Conditions $10- 
00 pour un garanti.

GLACE! GLACE!
M. J. O. Main, marchand (le gla­

ce, remercie ses nombreux clients 
pour leur encouragement passé et les 
informe que cette année, il vendra la

GLACE
MM. Bolduc et Beaudry remer­

cient leurs clients pour l’encourage­
ment qu’ils ont reçu d’eux et solli­
citent (le nouveaux abonnés. Voici 
les conditions: $10.00 du 1er mai au 
1er octobre, moins 10 p. c. premier 
versement payable dans le cours du 
mois de mai au No. 11 rue St-CImr- 
Ics-Borroméc, bureau de E. Bolduc, 
$1.150 et $1.50 en juillet, dernier ver­
sement qui forme $9.00 pour la sni- 

(13 mars jno.)

VARIATION DANS LE THE NON- tc 
EMPAQUETE

4.50
Chapeau “King”, importa­
tion anglaise

La qualité du thé vendu en vrac 
n’est pas recommandable et cela pour 
plusieurs raisons. Tout d’abord, son 
origine et son âge sont inconnus de 
la ménagère, par conséquent, on ne 
sait (pii blâmer pour son infériorité.
Ensuite, il est exposé â l'air pendant 
qu’il est en route, et comme résul­
tat, il perd vite son goût et sa fraî­
cheur. Même, si ce thé au début, était 
aussi bon que le “SALADA”, il se 
détériorerait vite pour cette raison 
et, même si cette détérioration ne se 
produisait pus, le marchand serait 
dans l’impoosihilité d’assurer l’uni­
formité de la qualité au cours de l'an­
née. Le “SALADA" est toujours 
maintenu â son haut niveau invaria­
ble de qualité, parce qu’il est mélnn- avec collet en loutre, sont offerts en 
gé avec soin, puis conservé dans des vente à bon marché. S’adresser nu 
paquets scellés en aluminium.

5.50A la demande du public, qui 
n’est pas satisfait de notre bu­
anderie chinoise, j'enverrai vo­
tre buanderie, ou tout ce que 
vous aurez à faire laver ou net­
toyer à Montréal. Je livrerai 
tous les samedis ce qui m'aura 
été apporté la semaine précéden­
te. Prix ordinaires.

J. CLAUDE BARRETTE 
34 Notre-Dame, — Joliette, Qué,

BANJO A VENDRE
Le “Borsalino”, le meilleur 
chapeau du monde, garan­
ti de couleur et ù l’épreuve 
de l'eau

seul agent à Joliette

Un “banjo” en très bon ordre est 
offert en vente à bonnes conditions, 
en s’adressant â .1. Henri Mainvillc, 
138 Dcl.anaudière, Joliette. 7.5028f. jno.

son.
PROPRIETE A VENDRE Faites nettoyer et reblo­

quer votre vieux chapeau 
chez J. Claude Barrette, 84k 
rue Notre-Dame, Joliette iy ; 
vous reviendra comme neuf.

A LOUER
Un logement situé au-dessus du 

magasin de la Commission des Li­
queurs. S’adresser â Win. Perrault, 
épicier, Joliette.

20m.2f
Une propriété située sur la Plan 

Bourget, en face du parc, prix ba­
sé sur un revenu de 12 p .e., condi­
tions faciles. S’adresser à Ulrie ou 
Antonio Chaput, 59 rue Notre-Da­
me, Joliette.

Fl
MM

(13 mars jno.)
•AA VENDRE

2 pardessus doublés en fourrure,
A VENDRE

Offre en vente oeufs Chnntcclcrcs 
pour incubation â $1.50 la couvée 
EDELBERT LAPORTE, St-Ambroi- 
sc de Kildare.

1 If. jno.

J. Claude Barrette
34 Notre-Dame, Joliette.

Chaque Téléphone Bell est un» 
Station do Longue Distance.

POISSON FRAlf
Le meilleur poisson frais est en 

vente chez. J. A. Boisvert, coin La­
joie et Manseau.

No 75 rue St-Bnrthélemy, Joliette, 
Qué. 13m.4f.6 mars, j.n.o. mon20in.3f.

7 juil. j.n.o. CAREMEAVIS AUX CULTIVATEURS
Je désire informer les cultivateur? 

que je suis acheteur pour les tabacs 
Comstock et autres au plus haut 
prit», du marché. Ildaigc St-GEOR-

27djno.

Pour le temps du carême, vous 
trouverez à l’épicerie FROMENT un 
choix considérable de toutes sortes 
do marchandises.

Allez vous en rendre compte.
Qualité! Bas prix! Service!

Coin St-Charles et St-Viateur.
6 m.jno.

BUREAUX MODERNES 
A LOUER

GES# Joliette. glace aux prix du marché et assure, 
à tous le meilleur service. Il importe 
à tous de donner leur abonnement 
d’ici au 15 avril afin de bénéficier 
des trois prix offerts.

LE DOCTEUR A. BELLEROSE
Chirurgien,

demeurant 404 St-Denis, Montréal, 
donnera des consultations à Joliette 
le premier et le troisième dimanche 
de chaque mois, â la résidence de 
père, coin des rues du Parc et St- 
Mare. Appel téléphonique à Joliette: 
3l6w. Consultations gratuites pour 
les pauvres.

B Dans le bloc de L. Stein- 
I berg, divisés au goût du lo- 
I cataire. Prix raisonnable. 

S’adresser au Magasin L. 
Steinberg, Place Lavaltrie, 
Joliette.

POISSON FRAIS
Poissons frais, reçus toutes les se­

maines ’chez J. A. Boisvert, coin 
Lajoie et Manseau, Joliette.
'juillet j.n.o.

DEFENSE D’AVANCER
Je, soussigné, fais défense d'avan­

cer en mon nom à qui que ce soit, 
sans une autorisation signée et écri­
te de ma main.
6m tf.

Joliette, 5 mars 1924.

Réduction SpécialeTél. 105
Coton absorbant ÇQ Hôpital .... ....... •***

Lydia Pinkliam 1 1 E
Co végétale........lelJMAGASIN A LOUER

Magasin actuellement occupé par 
André Trudeau & Fils, situé Place 
Lavaltrie, voisin du 5-10-15 est à lou­
er pour possession le 1er mai. Egale­
ment à louer deux appartements 
chauffés situés en haut du magasin 

son J. A. Landreville, Place Lavaltrie, 
appartements pouvant servir de bu­
reau ou chambre pour Monsieur. S’a­
dresser à J. A. Landreville, Place 
Lavaltrie, Joliette.

20m.2f.r.: iA
i

■ÿ

Du 1er au <> avrilH \ & 'M
CAMILLE MARTEL. £ Peroxyde d'hy­

drogène, 16 oz.
vendu à

Naphtaline, pou­
dre à mite, 2 
pour H........ ,18m Lame. “Gillett" 

la douzaine .60
Tablettes Rival, 
vendues à ,SO

i TANLAC .70fer

A .20VOS YEUX IM­POSITION DEMANDEE 7 fév. j.n.o.
Fabricant de beurre possédant di­

plôme et certificat demande un em­
ploi. Pour informations, écrire à ca­
sier 130, Joliette ou s’adresser â nos 
bureaux. Prix Réduits' Sel de Vichy, ef- 7Q 

fervescent, la lb. *
Savon Castille, pu- 1C 
re Marseille, 2 pr ...*......

m.(13 mu.3 fs)

Calendriers ! Calendriers ! !/v-=£r ■

% ly■ te*» ■ïiefnieïiBiiiBuBie a LES PRIX CI-DESSOUS SONT NOS PRIX DE TOUS LES JOURS
THÉÂTRE

Passe * Temps J
i L’ETOILE DU NORD est heureuse de<I I Teinture Dyolu pour 

chapeaux

Coton absorbant 4 oz.

.25 .20Rouge brunette Dorin 

Poudre Ma Chéiic .50—1.00
Grains de santéMR faire part à tous les marchands et hommes d’af­

faires qu ’elle oient de prendre une
w ■ ! ■>:/ .10i

1.13Sirop Fellows 

Sel J ad
. .20^ Vues de Luxe m

! DIMANCHE seulement Ü:

.69J aboi

Talcum J.J. pour bébé 
Crème au W. Hazel 
Slnubcrssc 
Graine de lin No. 1 
Rowntrccs Mc. Eue. Past. .23 
Lotion Pi ver 
Poudre Armand 50 et 1.00

.73S 1----- - - -— Teinture Soloritc pour 
chapeaux

Pilules Parmclic 
Pilules Bless Nature Hub 
Nourriture Chase

.19agence de calendriers Blue Jay

Aspirin grs V 100 s. 

Urodonal 

Glycerine livre

.29.2517 .19■Faites examiner 
votre vue par

8! .39.19Matinée ; 3.1 5 heures 
Soirée 7.15—9.15 hrs

LOUIS B. MAYER 
présente

La sensation de l’année

■ .69

J
—-J ‘^Society 

Brand

: i
d’une des plus importantes maisons de la pro­
vince.

.69 .93.18i\±: .45

& .39 ^

Emile Prévost Pilules Rouges 3 pour 1.00 
Fandorinc

I Venez Voir les échantillons et informez-vous 
des prix. Ne placez pas votre commande sans 
nous consulter.

1.15■ Poudre Pompeia, Safranor, VI- 
vltz, etc.Thy Name is Woman g!

j| TITRES EN FRANÇAIS |
—avec— 6 1

■ RAMON NOVA R RO, BARBA-11 

RA LiiMARIt 
et autres

COMEDIE
NECK and NECK

—et—.

REVUE PATHE 

;e*:BUB*IBffl!BaBlBi:iB«,Bili

1.19 .73I NOUVEAUTE DU 
PRINTEMPS

■ !SPECIALISTE

OPTOMETRISTE ET 
OPTICIEN 

D’EXPERIENCE

GRATIS.—Vous aurez pour $5.00 de graines de semences gratis si vous gagnez le premier 
prix de notre concours d’incubation annoncé la semaine dernière.

Originalité • Variété » Satisfaction „ PHARMACIE JOLIETTE 2,:i J. CLAUDE BARRETTE
“L’ETOILE DU NORD"Choix complet de lunetterie

Le magasin le plus moder­
ne de Joliette Notre-Dame litn-Diai(Voisin du Bureau de Poste)

26 rie St-Paul, Joliette : 24 Place Bourget, JOLIETTE, P. Q. TELEPHONE 187 CASIER POSTAL 20134 Notre-Dame, JOLIETTE. ■

.


